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QUOTIDIEN POLI.TIQUE ET FIN ANCIER DU SOIR 

L'amnistiE au Hatay 
Le tribunal suprême est 

constitué 

l\ntakya, 24. A.A.- La loi au sujet 

l>
de la constitution du tribunal su· 

dtilme a été approuvée par le Cbef 
8 l'Etat. 
li a été constitué comme suit : 

I> Président, l'avocat Me Aghassian ; 
drocureur-général, Me Cemil Bah_a· 

0
;rh : membres, M ~t. Hikmet Çmçm 

~t Ali Riza et membres suppléants, 
~t~r. Rasi'll Amuk. Ahm~j S•ri, Akar 

M:ehmed Çerep. 
l .Le gouvernement a promulgué la 
6~1 Provisoire relative à l'dmnislie 
8 au sursis et a commencé à la mettr.e 
cf application. Les détenus bénéf1-
c ant de la loi out été relâché8. A l'oc· 

0
8hon de leur mise en liberté, le mi· 
~Btre de la ,Justice, M. Cemil Yurt· 
t ~n. a prononcé à la prisou d'Anta· 
Bi~~· un discours précisant les dispo· 
d 10ns de la loi. Da8 centaines de coo­
l ~lllnée furent élargis el se livrèront 

es réjouissances. 
l"oici le texte de la loi: 

co 1.- Sont amnistiés les prévenus et 
acOdamnés pour avoir commis rl~s 
le le@ délictueux visés par les lois et 1,: dé~rels-lois géuéraux ou parlicu· 
io re JUsqu'ê la daté du 21911938 
li ut~ de la constitution de l'A~semblée 

a tonale du Hatay. 
ce 2·- Soul également amnistiés tous 
lo ux 'lUi soul prévenus et inculpés de 
l'eUlee sortes de délits el de crimes à 
,, 1ception des infractions graves sui­
Cil Illas: détouruement frauduleu1', ac 
auParement avec .violence, attentats 

1 tnœure el homicide volonlatre, 
~~l- Ces derniers,qui ne bénéficient 
118 

8 de l 'amnietie, jouiront d'une sus-
18 ll•ion do poursuites et du sursis de 

coudamua tiott. ltt- Ceux qui b~uMiciPnl de l'article 
Co doue le cas où ils vioudrnieot à 
1, lllrn~ttre deR déltlR et des crimes de 
r0bl111'lme nature ou plus graves, cese&-

bt cle b~nfficier dù sursis accordé. 
188 :s poursuites serost intentés dans 
Pei ei mes du droit commun et leur 

5
ne 11a a cumulée. 

du - Les procès civils ne soul pas 
/eseort ue la préeeute loi. 

ct 8 ''7" le11 miuietre8 de la Justice et 
ell 1 lntêrieur sont charp;ée de la mise 

e1é~olioo de la présente loi. 
• ,\ .. 

J.i. Eltakya, 24. - La Chef de l'Etat 
dé1, · :.t. Si;kmeu, ~ccompagné par le 
4-~ikg~·é exlr•ordrnair~. M. C•vad 
d'Gt adio, a effectué une promenade 
...._ a 011 à Ordu el à K,;sep. 

La fetB dB la LanguB 
l:lle sera célébrée demain par 
A 

1
.1e pays tout entier 

on c41
111stgr des ano~es précédentes, 

la con ébrera rtemain l'anniversaire de 
1, La 9 ocation du premier congrè~ de 
:9:i2. tgue Turque, le 26 septembre 
•angu e~ membres ile ta Ligue de la 

le, 111 e Turque, les Halkevis, tous 
le11 d le~ectuele feront fête. Les pos­
don0! "Odio d'Ankara et d'Istanbul 
U11e 0 roui simultanément à 8 heures 
l.e Pub~fêrtnce 11ur la Langue turqu_e. 
P.ourra lC, réuni dans les Halkev1e, 
c1Per entendre cel exposé et parti· 
l!aniséaux r~jouissances qui seront or· 

es à cette occasion. 

Déchus da la nationalitB turquB 
,_Ankara 9 4 •l.ncu8 ', • . (•Du Sabah•) - Con· 
r111esan d avoir servi les intérêts de 

9
a ~rop~ea étrangllrPe, d'avoir lait de 
~ d'8 "0 .l!ande contre un pays ami 

0!•at;0 n1" favorisé la création d'orge· 
n1 d88 r' rév?lutionnnires,d'uoir four­
'?tre ens~1gnemeots au profit d'un 
~ 0111e~ 11 Y~. les nommfe Alihao, file 
a\s de Jli ~andenlir, Halil Gürgôreu. 
b •ein;0 e 11net, chef de service aux 
c.ae, Me: da f~r, Saler Kuli fils d'Ab· 

1~eu Prê~t~et Togay !li& de Talip, l'an· 
1 ~rkeet 1 ont de la République do 
J '.de 1(a0 _fils d'Osman hoca, Abbad 
,~c1ei00 dzi~ out été déclarés, par 

u, de lau ouae1I dee ministres, dé· 
..,. nat1onalité turque. 

iè Nous . 
Ille Pa PUbhons aujourd'hui en l. ge Bous notre rubrique 

a. Presse turque 
~ue de ce ma.tin 
'rr 8tlaly se 
ltè 1Cles d'e 

1 
et de larges extraits des 

tes d'o t ond de tous nos con­
u re vont. 

M. Mussolini parle à Padoue et à Belluno 

Il serait stupide et criminsl qus des millions d'Européens se ruassent les uns contre 
les autres pour maintenir la domination de M. Bénès sur huit nations 

Mais si l'on juge l'heure du règlement 
de comptes venue on trouvera devant 
soi deux nations unies en un seul bloc 
Sur la i:ran~e place de. Padoue où ~).OOO 1 pays mais deux pays formant un seul raison pour laquelle quand d Genive IWagaér et ltodel. Les raisons de Ct'S pori;onnes étaient amaasees, on a remis so- , 

lennelloment à M. Mussolini los clés de 337 bloc. 52 Etats, présidés par l'actuel président incarcérations u'oo1 pas été indiquées. 
maisons rural~• construites par !• régimo. Et dans le cas oli il y aurait en Italie de la Republique de Tchécoslovaquie, se Les fortifications en coura 

eilt fort impreaeionn4e par les euai1 
de tir de• piices lourdes de la •ligae 
Maginot• tchécoslovaque. L'ébranle­
mout a ét4 tel, que l'on &et convaincu 
qu'aucun dee village& lia la ré&ion ne 
survivrait au ou où lea pièces de css 
fortifications tireraient Ioules à la foie. 

Les avant-gardistes en costume gris-vert for- . 
moient une immense lettre M au milieu du une aliquote de ceux que j'appelle les réunissaient pour dt!cré/er les sanctions Tout le long de la frontière tchéco· 
~f,~~i:~~~\~~é par les jeunes la•ci•tes en hommes étemellemenl derrière les per. contre l'Italie, je n'ai pas dout.! 1111 seul slovaque, les travaux de fortification 

· d ·• p l'e moral se poursuivent fiévriusement. Partout Le Duce a prononcé à cc 
cour1 suivant : 

pr~pos le dis- siennes, e ceux que I a pe ,, e· instant de la victoire et du courage du dee milrailleuse11 sont disposées. Del • 
ment des bowgeoisje déclare qu'ils se- peuple ila/ieu. ouvrages parlicmlièrement importants • • · Camarades, 

A Gorizia. j'ai dit : Quoique l'horizon 
se~soil éclairci, tout optimisme au sujet 
de la situation européetme doil ètre con­
sidéré comme prématuré. 

ront mis immédiatement hors de combat. Le beurre les canonll et ... les sont en cours pour barrer la trouée Prague, 25. A.A.-Le géuéral Kr•CJY 
' a ~té nommé commandant eu chef de Tous prêts à toute éventualité 1 de la vallée du Danube, voie d 'in va· homme11 é · l'armée lchllcoslovaque. De celle Padoue qui vit, il y a vingt • •ion naturelle de la rch coslovaqu1e eu 

Alors circulaient des a/tematives ri· Allemagne et réciproquement. Des La. sitaa.tlon à Prague ans, presque ces jow s .,;;, le heur/ st!cu , 
dieu/es : c beurre ou canons •. Nous pièces à longue portée sont dispos.es, Pari1, 24. - Les op~rations de 

/aire el fatal de deux peuples el de deux orientées vers ReicheuRu, !en Bavière. I 
A Trévise, j'ar111011çai f/Ue le premier conceptions ; de celle p,u/oue qui par choisimes les ca11ons, mais les canons LR population du pays des Sudètes (Voir la suite en 4me page 

ministre brila1111ique pilo'.art le net_ de ~~ son glorieux Athénée a élé pendant des bien construitJ l'acier bie11 trempé ne ----

la 

paix. vers ,,. port. Je Il QI pas dil qu If sièclss l'éte11dard du plus arde11/ ptilrio- suait rien si derrière il 11'v avait des Le retour de M. Oha.mberla.in à. Londres 
aurait attemt néassmremmt ce port. 11.sme ,., c 11 n d . .1 / 1. 1 hommes trempés du mème' métal. Ces ----•· .. -----

. . .. , . . . . ; "e e e ra oue qut vt e c 1ma h D Al '/es d t B t • •t, 
AUJOUriÎ hlll I OJOU/e : la s1tuat1on Ill· d l'E . 1 . .d' I ommes existent. es pes aux I 1 M M Daia ·1er E onnB IDUI ES . , e 111p1re e que Je co11s1 ere comme a . 

/ 
.1 1 1 

· ~1s a· 
lemal1onale présente beaucoup d analo- 1 tl . d ïl i'lf 

1
. d 1usq1iau t ésert, 1 s son ou1ours pr,· 

1 1 . l . é d' . d'h . l p us l'llam1que es v1 es , a 1e ; e combattre » 
g1es avec a 1oum e au;our ui. e cette Padoue qui m'a présenté u11 dé- d J •t 1 1 • 
matin, e."e app~raissail forf/rise. ,l~a;s ploie111e11/ des foras du régime que j'ap. Au bord du précipioe... ans a cap1 a E ang illSB 
tout a.' heure. il se pourrai que pain e pe//era1, sans Ol/Cl/11' rhéloriqut•, simple~ Jt'Hll~, 24. A. A. - r .. a •11 ribUtlft•• 
le soleil. ment formidable.je ne sens Jlas le besoin oommentanl le discours de M. Musso-

La guerre pour M. Bé nès est de mortifier le peuple italien en luire- liut, écrit sous le tilre : «L'Europe cloil LB mB'morandum allBmand a e'tB' Une guerre absurde il!Burlre tout~s ses respoa~nbililf\8» : commandant de maintenir, pendant les . 
li semblai/ que, grâce _d /'acceptalion jours prochains égalemenl, le calme im- «C'est seulement grâce 

0

à la. pat1e11ce 

par Prague des pr•pos1/1011s franco·al/ · crturb11b/e dont il a fait preuve jusqu'ici du peuple allemand el a 1 ~Spi// de . reS· transm·1s :. Pragun 
glaises la situation pouvail évoluer ~us p Je >ais que chacun de vous et vous l 11011sabilité du Fuehrer que le contment U Il 
;011 épilogue. Toutefois. comme cela arri tous eles prèls d toute év•ntualile. européen ne s'est pas réveillé ce 111.itm 
ve souvent dans les régimes soit-disant (U . . 

1
. , •

1
, sous les clameurs des armées en ma r-

d , . / . . no 1mmeoso ace.am a 1ou s" uVS ,. . , . 
cmocrat1ques e gouvememenl q111 avait de la foule). chc. "" accordant un dernier délai a 

accepté le plan et qui avait l'obligation Votre rt!pon>e, votre cri oceanique li Prague, le Fuehrer a retenu encore une 
morille de l'appliquer, a dtimissio1111é. été entendu en ce moment par le monde jtJiS /'Europe uu bord de /'abime. ,lfais 

(A o• moment la foule pousse des huée• el . E vu qu'o11 devra rester au bord du prt!ci-
crie : manganello !) entier. I avec vous le peuple ital1e11 /out 

Sa plflce a été occupée par un gémira. entier a repondu. pice jusqu'd ce que Prague ait fait co11-
dout ll'ul te monde dit qu"il est trop ami ( d' d B nai11e sa décisio11, tous les hommes d'E. 
de Nos cou. le premier acte du nouveau 18 ISCDUPS B EllU no fat responsables doiVfll/f profiltr de ce 
gouveme111e11/ a élé de proclamer la 1110- Belluno, 21. A .. ~. - Devant uno Ioule im· dél•i pour procélier conscie11cieuse111e11/ 
bi/isa/io11 gé111frale. :~=~~·;il 17 heure•, le Duce _déclara notam- a un examen de fous les facteurs de la 

(La Ioule crie: ,1/e 11, 'reno, i·e m'en L) V . t situation européenne sous le dilemme : ,, , ous appartenez a uno aul1quq e , 
En présence de ce fait, qui s'ajoute d ltès forts race qui donna d101 tou• /tJ guetre ou la paix 

/a terreur que les Tchèques om instituée les temps la preuve mémorable de sa Il faut chercher d Noscou le moteur 
dans te /erritoire des Sudètes, /'Allema- valeur indomptable. Vou~ êtes donc, de tous ces facteurs de perturbation qui 

le mieux dotés pour être iut~gra· 1 b D 1 gne a 'nit preutJe d'une modération su- . . doiven provoquer l'inévita te. u res e, 
1• lament faeeistes, car le fascisme eigat· 

prème. (Acclamations). fia toujours le duoir, l'esprit de •acri· le développement de la question su dèteau 
Elle~ adreaé des demandes à Pra- ftce et le mépri< du daug.ir. Nos ad· cours de ces dernier• jours a apporte la 

gue et elle a accordé un délai de ré· renaires d'au delà les Alpcd, li~s preuve irréfutable de la bo1111e cause de 
po111e jusqu'au 1er octobre. encore à des idéologies dépassées, ne /'Allemagne», 

Prague dh;pose donc de 6 jours nous connais~enl pas et sont trop 
exactement 1tour retrouver la voie de etupidee pour être dangereux. 
la sagesse. Ils démontrent qu'ils sont e11 retard 

Rome, 2;;. A. A. - De soUfce autori. 

Sérénité 
li serait absurde, et j'ajoute il serai/ au moins d'un quart de siècle. Pendant 

/ criminel, que des millions d'Européens se ce quart de sit!cle l'Italie se trempa er1 sée, 011 déclare que malgré les déve 0P_­
jetasse11t les uns contre les autres pour quatre guerres, 'raison pour laquelle/ pements de la siruafiQn, _l'Italie. ne /Jnl 
maintenir la domination de M. Be11ès nous gagnerons aussi/es gue;resfutures ,aucuu m•sure d• caractere militarre. 
sur 8 11atio11s ! 

Male ce serait une trèa graye erreur 
que de llonner une fauue Interpréta· 
tien à cette attitude patiente de J'AI· 
lemagne. 

Si l'on veat un règlement 
de oomptes ... 

En régime démocrtltique, domine 1'1r­
responsllbilité ; chacun ne songe qu'd se 
décharger de ses,propres responsabi/ites 
sur le parti atlverse. Dans les régimes 
dits totalitaires ce glissement des res­
ponsabilités est impossible 

le problème qui est posé devant la 
conscience des peuples exige une solution 
intégrale et définitive. On dispose du 
temps nécessaire pour que cette solution 
intervienne. Et si, e11 tout Clis, un conflit 
doit tc/aler, il pourrait ètre loca/1sé. 

Mai• d• multiple• Indices semblent 
indiquer q11e les partis ou les tendan­
ees q'Bi dominent plus on moins dana 
lea pays d'Oceldent estiment le moment 
opportun pour •'expliquer et réirler 
leul'B aomptee avec les Etats totalltai· 
rea 

Dans ce cas. ces partis et ces ten­
dances auront devant eux non aeu x 

La Tchécoslovaquie sur 
le pied de guerre 

Berlin, 25.- Toutes IAa communica- 'ont trauerse la rrontière, d~s lfUe 
lions ferroviaires .en tre l'AllelJ!agne 1 rappel de la mobilisation eut été en· 
et la Tohêcosl?.~~q.ui~ ont été rnter· tendu et /1ier ava11t midi ils se trou 
rompues sur l m1t1at1ve du gouverne- . . . ' . . ' · 
meut de Prague. Les Tchécoslovaques vmmt dé1a e.11 territo1re allemand. 
ont fait sauter, en effet, tous les pools Les réfugiés qui CDat111ueot .à arr1-
en te~ritoire des Sudètes. var rapportent des détails imprea-

La frontière polono-tchêcoslovaque sionoauts .sur les violences auxquelles 
est ~gaiement fermée ot les communi- ils oui ass1stl\. La fureur des commu· 
calions sont enlièrem&nt interrom· utstes et de la soldateaque est dm· 
pues. gée plus spolcialtimeut contre -~es fe m· 

Le gouvernement de Prague a iu· mes. Uoe femme a. été gr1evoment 
terdil les communication11 postale~. 14· blessée à coup' tle pied el de croase. 
phoniques et télégraphiques avec l'é· Un père ra_µporte que sa fillette de 12 
tranger. Avis en a été donné à l'Union an• a été v1olentéo. 
Postale Internaliouale à Berne. Des {.es arresta.tioas 
dérogatious ne sont accordées que Le Pr~sideut du Club µarlemenlaire 
dans des cas exceptionnels. d~s Allemands dss Sudètes, le Dr 

La cba11e aux ré11ervistes Kruudt, qui avait conduit les uégoc1a­
D1rns le pay& sudèto, la cha•sa aux t1oos avec le gouvernemeut. el n,'avail 

réserviste11 est menée avec uue bluta- pas quitté la capitale depuis r4 iouro. 
llé bl a été arrêté. 
t remarqua e. . Plusieurs ressorlissaule allemands 

Heureusement la plupart des 1e1111es l'ont égulem~nt dOill deux corre•pon­
Allemands e11 âge de porter les armes dauts été de la presse du Reich, M. M. 

Londres 25 septembre. - A sou ar-j A 13 h. 15, M. Chamberlain arrivait 
rivée à Whiteha!I, ~L Chamberlain, à au No 10 du Downing Street. Mme 
son retour d'Allemagne, hier, a été Chamberlaiu l'y attendait et se jeta af. 
salué par une foule évaluée à 8 000 !ectueusement dans ses bras. 
pe1·sonoe11, contenues par un service Une heure après arrivaient lord 
d'ordre im!'osaot. ll a été chaudement Halifax, sir John Simoa, sir Samuel 
acclam~. Toutefei•, de temps à autre, Hoare sir Robert Vansittart et M. 
un cri hoalile retouties~i~ lui reprn· Alexa~dre Cadogan, tous me111bre11 du 
chaut d'avoir «rendu VISlte à uo die- cabinet reslreinl.J A 11 h. 30, le oab1-
lateur ! "· (Voir ta suite en 4eme pnge) 

Si les Tchèques refusent, ils a.ssumeron• 
toutes les responsabilités pour les 

événements ultérieurs 

S'ils accBptent, c'est la paix 
Berlin, 21 A. A.- Du correspondant de /'Agence Havas: 
« l'information Al/em<1nde., destinée d l'élranger, donne le commenlair• 

officieJJx suivant : 
• Le• milieu politique1 allemands bien informé& eatiment q11e la ai­

tuation 1'écl•ircit complètement après la viaite de M. Chamberlain auprès 
de M. Hitler. Les mêmes milieux soulirnent que 1' Allemagne a expod 
aon point de vue avec toute la précision et toute la franchise d1hirablea et 
q•i"elle a fait aon possible pour faciliter une solution pacifique .. 

Le m'morandum que le premier ministre britannique a tranamla au 
gouvernement de Prague ne contient, laiHe·t-on entendre rien d'autre que 
des proposition• pour ae qui fut déjl accordé à l' Allemaiae. 

On insiste sur le fait que les propositions allemandes pour la réalisation 
riaclflque d'un fait de droit déjà acquis sont définitives et doivent ttre 
considérées comme la dernière offre de paix de 1' Allemagne à l'adresse de 
r'rague. Si les Tchèques, ajoute-t-011, repoussaient les propositions alle­
mandes, la responsabilité de toutes les conséquences retomberait sur eux. 
!li les rebèques acceptent, la paix est maintenue. 

. La. détente 
Paris, 26. (Radio).- L'lmpreealon de d6tent., 4 Berlin ••t aoeentuée par 

la presse et les milieux reaponaablH. On rellln non aeulement que la anp•r· 
tension de ces jours derniers a'est atténuée, male tque dé1ormal1 l'action 
diplomatique a le desane 1ur l'action tout court. On ajoute ausli q11ejamal• la 
eltnation n'a été tl.6se1pérée, saur dan• l'esprit dH journallat&1. 

On accorde un grand relief à an article de Ward prlce où Il eat dit que 
MM. Chamberlain et Hitler envisageaient au cours de leura n'gociations 
la paix et non la guerre. 

Concernant les garanties à aocorder la Tchécoslovaquie. on précise que 
l'Allemagne ne voit aucune possibilité d'y souscrire, dans la mesure où il 
s'agirait d'un engagement de sa part de défendre l'intégrité de l'Etat tché· 
coslovaque contre les revendications que d'autres nationalités subjuguées 
pourraient formuler sur la base du droit de libre disposition des peuples. on 
relève que l'Allemagne n'a jamais nourri de vlaées sur les territoire• natlo · 
naux tchèques et que 111 situation redeviendra normale dès que les revendi­
cations aes autres nationalités auront été satisfaites. 
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La. marine turque contemporaine 

La renaissance 
de la flotte en 1908-9 

Le nouveau régime, dès ses début@, 
témoigna envers la marine d'un inté­
rêt lrè~ vif que la longue el systéma· 
lique antiphahe d'Abdül Hamid pour 
celle arme eul suffi à justifier si des 
coasidéralions d'ordre purement poli· 
lique ne fussent également iatenea­
nues en J'occnuence. La Turquio 
Consliluliouaelle ou .Jeune Turquie, 
ne séparait pas la conception de pa­
triotisme de celle de la liberté. Elle 
faisait erief au sultan déchu des ter­
ritoires qu'il n'avait pas au défendre 
autant que des droits de la nation 
qu'il avait piétinés. Les patriotes 
luroe aspiraient 1à rétablir la aou­
vnaiueté pleine el entière de l'em­
pire olt?mau sur la Crète où l'occu­
pation des puissances tendait à se 
prolonger indi!fiuimenl. Or, la possea· 
1ion d'une mar1oe s'unposall pour 
réaliser ce projet. Enfin, le rôle que 
la floue avait joué dans l'écrasement 
de la réaction lui créait des droits A 
la reconnaissance des libéraux. 

Mahmut eevket pa~a. Je triompha­
teur du jonr, Je commandant de !'Ar­
mée Libératrice :de Salonique, dans 
une alloculion adressée au~ éqai­
pagee des divers cuirassés avait pro· 
clamé qu'il attribuait dans ane pro­
portion de 80 010 à la collaboralion 
efficace de la marine la rapidité et Je 
1uccès des opérations du 23 avril. L'un 
des premiers actes de la vie publique 
du nouveau sultan, Mehmet V, avait été 
de passer une grande revue de la 
flolle qui défila, :au large de Moda, 
devant le yacht impérial. C'est donc 
dans une atmosphère d'enthousiasme 
général que ln réorganisation de la 
flotte fat entreprise, sous la direction 
du chef de la mission navale britaa· 
uique, l'amiral sir Douglas Gambie. 

La mission de Gamble pa,a 

la licence. Des clubs se sont créé•. 
auxquels les officiers de marine adhè­
rent eu grand nombre. Il y a là aussi 
un danger ; l'armée comme la flotte 
ne sauront pas ae soustrairG suffisam· 
mant à l'influence de la politique dout 
l6s luttes sonl difficilement concilia­
bles avec les exigences strictes de la 
discipline. Oa a pris ombrage, bien à 
tort,semble-l·elle, de ce que le nouveau 
mini&lre de la Mari ne est un gênêral 
et nliln u11 amiral. Pourlaul, à 1'4trao­
ger, les ministres aonl généralement 
daa civils et perso1me ne s'en plaint. 

Toujours esl·il que le mécoatemenl 
est ai vif et si ma•1ifesle que Mah­
mut eakel p•~a se voit contraint. pour 
donner satisfaction à ta floltP, de con­
fier le portefeuille de la Muiae à 
l'amiral Arif Hikmet pa~a - qui est 
au demeurant un excellent patriote et 
s'acquittera de s11 tâche avec toute 
la droiture désirnble. 

L'hostilité qui se manifeste contre 
le chef de la mission nnale britanai· 
que, l'amiral Gambie pa~a, est plus 
grave. Disons tout de suite qu'elle 
n'esl pas entièrement injustifiée. Les 
aoleurs turcs les plus impartiaux sont 
unanimes à rendrehommage à la bon­
ne voloat~ do cet officier général,à l'in­
térêt très réel qu'il portait à la réor­
ganisation des forces navales qui l1Ji 
étaient été confiées. Son tort fut ce· 
pendant de vouloir calquer lrop exac­
tement sur le modèle britannique l'or­
ganisation cle la flotle impériale tur­
que qui, malgré l'abandon des deruiè· 
res années, avait ses traditious pro· 
pres, ses ioslilutions aussi. Au liPu 
de chercher à en tirer le maximum de 
rendement en leur faisant subir les 
améliorations !le détail qu'elles néces­
sitent, !',.mirai Gambie s'embarque 
dans une modification générale de 
l'agencement des services, de leurs al· 
tributions et jusque de leurs appella­

' La liche n'était pas facile. Tout était lions officielles. li en résulte rapide­
à inno•er. Il fallait habituer les équi· ment une confusion, accrue encore par 
P.uges à la vi~ en mer, qu'ils avaie::Jt la mauvaise volonté des gens ea place 
s1 longtemps ignorée. Patiemment, oa lésés daas leurs intérêts et dans leur 
f11 sortir les unilh en Marmara pour prestige personnel. 
de brèves croisières d'exercices d 'a La situation est encore aggravée au 
bo~d isolément, puis deux à 'deux, début de 1910 quand Galalali Halil 
puis par eFcadres. Uue croiaière fui pa~ 1 succède à Arif Hikmet pa~a au 
même entreprise en Egée : elle est miaistère de la Marine. Il a fait jadis 
rappelés dans les aaoalea de la marine ses études daas la marine britannique 
turque sous le nom de • Croisière de et se réclame d'une promotion anlérieu­
Kerpe ». Les iustrucllons que l'amiral re à celle de l'amiral Gamblo. Illd6clare 
Gambie pa~a dut transmellre par cir- urbi el orbi qu'il n'entend pas rece,oir 
cul aire, à la flotte, au retour de Ctilte des conseil11 d 'uu officier général don\ 
brè•e sortie, disent assez le degré au- il se prétend le supérieur hiérarchi­
que! pouvait atteindre le manque de que. Dès lors la aituation est propre­
prêparation technique des hommes el menl intenable pour Gambie pa9a qui, 
des officiers. L'amiral est obligé da invoquant iles raisons de saalti, dé· 
s'y appesantir sur lea moindres détails miasionne de sa charge mois onze avant 
de la manœuvre des ancres. Il n'y a l'expiration de son contrai. 
là, au demeurant, rien de bien élon· .. Gaml>le pa~a,écrit Ali llnydar Emir, s'était 
nant si l'on considère la longue inac- acquis les 1ympalhies de la flotto, il s'était 
lion à laquelle la marine a été sl long· • sincllrement attaché à sa chari:e. En le for­
temps condamnée. Entretemps, une •tant à démissionner, la manne turque n'a 
comm · · · 1 retiré aucun Hvantagc de son départ pré· 

ission examms1 uue à uae les maturé. Et celle triste vérité lut rec.nnue 
~ailé~ _encombrant la Corne d'Or, pour , plu• tard par ceux-là mi'me qui lui anlont 
1deuhf1er celles dont la réfecliou esl • tômoignê le plus d'hostilité ... 
encore possible;les autre~ allaient être Le témoignage de cet historien im­
coad~mnées el vaadues comme vieillo partial mérite d'être enregistré. Il n'en 
ferraille. (1) demeura pas moins que l'engagement 

Le spectacle d'activité qu'offre celle même de la m_issiou navale __ b_ritanni­
(lolte où la vie reuaîl est bieu réjouis-• quA comportait _un vice m11lal fort 
e_ant _pour les palr_iotes t.ircs. Eu réa-1 grave. Il est tuuiours dangereux de 
hlé, tl cache des dissensious regrella- co:r1er à un étranger, quelles que 
bles qui son\ ellei-mêmes la consO-, soient sea _qualités, un commande· 
quence ou plu ôl la rtlacliou de la Joa- men~ effectif. dans une marine. Le 
gue sujétion morale ou que la marine seéullmenl nffalwu~I ~1e •. 1ses subordo_n­
a subie. Des hommes longtemps sou- a. s _en s?u re 1n~v1 au ement, la d1s­
mis à la tyrannie de l'absoluliPme le ~1'pdhéne sde,n r~ijs~_nl et la

1 
dc~md muna,uté 

pl;;sélroit 10111 assez excusables de nq . 1 ~s, aRp1ra ions e ~ éal n_est 
pas savoir fairelout de suite la diaori· l•mata pufa1le. Ils le senhrent b1ea, 
miuation nécessaire eulre la libert4 et dans de_s c1rcoa!la~ces. analogues, les 

Japonais, quand ils 1nnovi\rent nec 
(l) ~ titr~ de c~rio•itti, ravi.ielon1 un con·' uue si surpren1rnte rapidité, uae ma· 

füt qui avait •urg1 entre le mfmotiiro de la 'la- ~tue moderne. Ils envoyèrent leurs 
une _et le• actoeteun des quatre tréi•I•• rui- ie~nes officiers s'mstruire à l'étran-
raesee~ de la classe ,•fohmudiyt. g . · 1 1 d · t . d 

C'était en mars 191J. La vente venait er, 1 3 euren es ms r;icleurs, ea 
c1:avoir lieu quand le ministère, 1e i·a- professeurs européens daas leurs éco­
vioanl, •oa~ea 9u'il aurait pu tirer parti d°' les navales, mais jamais un blanc ne 
mae~ne•, partielteme~t utfliaablos, •e trnu- commanda à l'ombre du soleil du Mi­

Par bonheur, ces conflits, ces frotte­
ments passèrent inaperçus de la mn'8e 
du pulllto et la eympalhie de la na­
tion pour ea flotte n'en subit aucune 
aUeinte. Au contraire, sous la pre1· 
s1on de~ évènemente politiques, la 
popnlan é do la marine ne faisait qua 
s'accroitre. 

vant a bord de ces ballmento. li proposa de kado ... 
les rachorter pour un.mentant de f6.COO ttqs. 
Lei a~beteurs r4iclaa,a1ent, eu:z:, un prix jugé 
e~orb1tant. Entretemps. ces derniers avalent 
lnsal les couleurs britanniques sur les vieil­
J~r:i. cequea ~on.t ils Tenaient de faire l'acqul-
1nt1on. U n é~a1t pJus po11sible <l'y tooclicr. 
On se r.ab11ttit. sur _la. ~mmfesjon d'ot[iciers 
de m_ar1n.• qui ava~t etc chargée de proc6der 
à la hvra1son en m!~me ten1ps qu'à la surveil­
lane.e ~u Jot des batlmentli en question. 

A1ns1, ce!i vétuste.a fré,ate1'1 cuirasséeioi 4ui 
tr~ute an• durant, n'avaient jamais vu le re~ 
failliront prov0<1uer ua Incident diplomathiuo 
toul il la fin de eur inutile carrJè?re ... 

G. PBIMI 
(Tous droits de reproduc/ion et de /ra­

duclio11 réservés) 

La rue Balikpazar es/ barrée à l'endr•il oû elle débouche sur la place d'E­
mmomi. - les équipes de pompiers y Of// en/amé les lravaux de démo/i/ÎOll. 
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LA VIE L0€ALJ1~ Au CsntrB Sanitaire d'Etimesgut 
Lli VILAYJIT nicationa entre Galata et la\anbul, est 

Un établissement qui a. mérité 
les loua.hges d' Atatürk 

Le vali à Y alova 
à l'étude. La Municipalil6 envisage 
de reconstruire en béton la partie lie 

Le Vali et Président de la i\iuuioi- la rue qui est eu forme de gradina. 
palité d'Istanbul._ 111. Muhiddin Ustiin- Le• avenue• de Betfkta• 
dajt, e_st _rentré _hier de Ynlo!a. Il a 1 Le «Kaymakam» de :Oa~ikta, a pris Quittant la route principale 1u vil- Malgré ses dimensions modestes et 
fo!1~n1 ail pr~s1de~I du Conseil et aa l'exuellente initiative de planter à !age, modèle nous obliquâmes dana ses moyens limités, le Ceutre sanitaire 
mm1stre de 1 Intérieur qui font actuel- nouteau dea arllres 11 des planta de une rue de traverse bordée d'arbres, d'Etime•gul est vraiment grâce aux 
l~meal, une cure. de repo_s, dans ~otre pari el d'autre de Hrtainea d'entre IH pavée de gale1s. Elle aous con iuisit eff<~rts iatelligeats de 80~ personnel, 
ville ,d e!1a, des mformat1ous dét~11léea artères priaoipall' d• ce !anbourg. au jardin enlreleau aac goût et avec arrivé à satisfaire tous les basoius de 
sur 1 aclm~é de reconstruchon d hl~u- C'eet notamment pour la rue Vi~aeza- soin, du Cantre sanitaire d'Etimes· la région. La salle d'examen médieal 
bul. Il avait emporté tout un dosater de el pour l'a'Jenue lblamur-Yildiz. l!'nt. Au-dessus du toit de l'édifice, Je est un vrai bijou. Complète .. jusqu'à 
à cel effet. M. Muhiddin Ustündaj!' L'éelairage des rues de l!le~ikla~ sera drapaau blanc se déployait comme ua I~ balance desliuée à peser les uour-
c~mptait _e n ou.tre être fixé sur l'as- en outre renforcé. symbole de la Santo\. r1ssoas. 
e1slance f1aanc1ère que prêtera le gou- LEB ..... OOIATIO-S Un jeune infirmière aous ouvrit el L l · ..... .., . e .P us mt4ressanl est le registre, 
veruemeal pour la réalisation du plan L d B lk nous mlroduisil dans le bureau du des fiches rangées dans des c•ei·ers· 
de développement élabor~ par M. es cours U a evi directeur. ~ • 

d B 1 elles foui partie d'un aystème admira-
Prosl el pour la solution des aulrea e eyog u - Le docteur, dil·elle, est allé faire bl b L · · amont organisé. Tout le monde y 
pro lèmes d'urbauiime qui se posent es mscr1ption11 aux leçons popu- une lournt\e dans un village voisin, il passt>. Dès qu'un enfant naît, 00 lui 
en notre ville. !aires el aux cours du Halkevi de ne tordera pas i\ rentrer. 

B L 
en drasse uae que l'on met dans Je 

La santé publique eyoj!'lu o.nt commencé. Elles dure- es mu.ra de !a pièce sont co_uverls compartiment de la famille. Comme 
ront 1usqu au 30 septembre. Se pré- de graphiques mtéresaanls qui nous 

1 
• • cela tous les reuseignemenls sont 

Le ministère de !'Hygiène a adras­
sé une circulaire à tous les vilayets 
ponr demander la situation de leur 
zone au point de vue sanitaire ; les 
maladies que l'ou a eu plus spéciale­
ment à y combattre, l'étal général de 
la population. etc... Le rapport à cet 
effet sera élabor6 très rapidement et 
tous les renseignements voulus y com­
pris les stalislique1 y rolalives, aeront 
adressés au minislère vers la fin du 
mois prochain. 

La situation, on ce qui concerne le 
viiayet d'Istanbul, apparait ,bien plus 
aatisfaisante que les années pr4cé­
deales. Durant tout l'élé ou n'a cons­
taté aucune affection de oaraolère 
ép!démique. 
La Direction des P. T. T. de­

mande la restitution de la 
Poste Centrale 

La Direction générale des Postes 
Télégraphes et Téléphones s'.ist adres­
sée au ministère de la Justice pour 
demander que l'immsuble de la Poste 
Ceolrale d'Istanbul, où les divers tri­
bunaux oal été installés à litre pro­
visoire,après l'inceudie du Palais de Jus 
lice, soilé vacué et restitué un moment 
plus tôl à sa destination primitive. 

Les aervices des P. r.T. se lrouvenl 
fort à l'étroit dans lei locaux qui sont 
demeurés à leur disposition. Or, il 
apparait évident que la conalruction 
du nouveau Palais de Justice subira 
un retard considérable élanl donné, 
qu'à l'heure aoluelle, l 'emplaoement 
même n'en esl pas définitivement fid 
Trouvera·l·on entretemps un autre 
immeuble où abriler les lribunaux de 
façon à satisfaire la juste demande de 
la Direction des P. T. T. ? 

LA MlfNIOIPALITE 

La rue Yüksek Kaldirim 
La réfection de la rampe de Yük-

1ek Kaldirim, qui nsaure les comma· 

senler tous es ]Ours (les dimaaohee permirent de ne pas trouver trop loag groupés, pour chaque paysan. Mala-
ex<lflplé8) de r8 b. 30 à 20 h. et les lie temps de l'allante. Ces graphiques dies, étal de santé, occupation, situa 
vendredi a, de r4. à t8 h. sont destinés à montrer les résultats L d · d l' · · lion de forluno, loul y a sa place. Et 

es personnes és1rant se faire ins- e actmlé de cet établissement qui chaque villageois a un numéro d'or­
cr1re sonl priées de se munir de leurs n'a cependaut encore qu'un an el de-
pièces d'irlentité (aiifus cüzdani) et mi d'âge. dr~ f . . . 
deux photos, formai •vesika». Lee ius- Du premi9r regard nous rendons n. recenRemenl ait par IU1 ,la mo_1s 
orits des années précédentes porte- compte immédiatement que Je direc· ~er!1l~ra p~rmis au ~octeur _d élabhr 
ront également les pièces qui leur teur n'e~I pas un oisif. eus ence aes sa c1rconscr1phon de 
avaient élé délivrées, . ~limesl!'ul fui créé sur l'ordre d'A-J 1902 familles. "" .. 

Pour la moment, les cours sulVanle laturk pour servir de modèle aux Il Y en a fou, !loue d1t-1l, sur les-
son_t organisé~: langues 1!1rque. an- q~ar~nle et un villages de la circous- quels mes reneeignemeuls ne sont 
glmse, frau9B1ee; traduollone fran- cr1phoo, el Etime•/tlll eel effective- pas complets. 
çaisés ; littérature el diction fran- ment aujourd'hui la réalisation de ce Nous nous eu occupons en ce mo­
Q~ises ; couture, chapellerie el fieu- que noue consi_dérons ê.tre l'idéal d'ua j m~ul. Ils vont tous être examinés et 
r1stes. oentre de Nah1ye. Le Jour où, ne di nous a_llons noter les résultais sur 

A l'Union Fran9aiae sons pas tous les villages, mais seule- lenrs frches.,. 
Les Cours de Culture Physique à me.nt la moitié, seron\ semblables à Uu exemple : 

l'Union FranQaise reprendront le ter Ehmes/tut. la paysan turc sera Je pl 1s ,Le doo~eur eo~t au hasard une ~1c~e 
Ootobre. prospère du monde. d un cas~er. C est celle de Sahlm1~ 

Prière de se renseigner el de Le Centre sauilaire est un élablisse· Erol,fam•lle oo~posée de 3 personnes 
s'inscrire au Secrétariat. ment qui a mérité les suffrages el le• hab1taa1 la maison No 60. Il y a éga-

louanges d'Atatiirk. Elles soal gravées lament dessus l'étal de sauté du pay· 
AB.TB sur une plaque de bronze qui orne saa, de sa femme et de leur enfant, LES 

Lei représentations 
de la Fllodrammatica 

Uae bJnne nouvelle pour les ami6 
de l'art et de la langue italiens : la Filo­
drammalica du Dopolavoro reprendra 
prochainement la série de ses repréaen­
lations. Les répétitions d'une comédie 
qui oooatituera une nouveauté abso­
lue pour notre tille ont été entamées. 
Il @'agil de / /igli, œuvre qui a obtenu 
Je 1er prix au concours dramatique 
de San Remo et suscité, en Italie, des 
controverses dont l'écho n'esl pas 
prêt de s'éteindre. C'est dire que 
l'excellent directeur de la FiJojram· 
matica, le Chev. R. Borghini, a eu la 
main heureuse dans le choix de la pre­
mière pièce inscrite au répertoire de 
1938 39. 

Est-il besoin de rappeler que lee 
représeotalions de la Filodrammatica 
sont entièrement gratuites et visent 
uniquement ù la diffusion de l'art el 
de la langue italiens? 

l'un des murs de la pièce.1 D'ailleurs par souci du secret profe;;-
L'année dernière, eu effel, Atatürk eionnel il refuse de nous en laisser 

6tait venu voir ici comment ses or- lire le contenu. 
dres avaient été c:réculés. Voici ce qn' Deux infirmières nous suivent pas 
il inscrivit sur le registre de l'établis- à pas au cours de notre inspection. El· 
sement : les ne manquent pas de s11ppléer aux 

29.XI,19g7. explications du docteur quand uae 
« J'ai visité le centre sanitaire d'E- question est plue pa1·ticul1èremeal de 

limesgut et suis très satisfait des in- leur proviuce. 
formalious et des e:rplicalious qui Les deux iuf1rmières se parLageul 
m'ont été fournies par l'homme de les ri villages du Nahiye. Q1aud elles 
mérite qu'est le directeur C. Or. Je parlent en lourntse, elles JH'Coneut 
suis persuadé que ses efforts intelJi. avec elles los fi ch Js des fi liages qn'el· 
gents seront couronnés de succès. • les vont visiter. 

Atatürk LeUL' activité e.;L si régulière qu'il ya 
Bien\ôt nous vîmes arriver une voi- moyen de la contrôler miaule par mi­

\ure peinte en blanc, d'où sortit uu nule. Voici un passage d'un rapport 
jeune homme porteur d'une lrousse. fourni par l'u12e d'elles après une jour· 
Le Dr Remzi qui nous servail de gui- née d'activité: 
de nous conduisit vers lui. :\Ille Iladice êizaa, (l'infirmière) a vi-

- Je vais, noue dil·il, vou:; faire ailé le 25 de ce mois en 7 h. 45 mi au 
faire la connaissance du directeur du tes, dix familles; elle a vu 26 person· 
Centre, le Dr Cemaleddiu Or. ues. Elle a examiné les malades sui­

La comédie aux cent 
Le docteur a fait un stage en Amé- vanlil : a nourrissons. 12 enfants Lld 

rique pour y étudier la médecine au 2 à 6 an~, huit de 7 à 18 aus. Elle a 
village, el une fois dG retour il s'esl constaté 3 cas de maladies contagieu­
voué corps el âme à une activité pa· ses .• 
rallèle. Il est plein de fei, plein d'élan Au cours de juin dernier, lrois in· 
dans sa missiol!. Il a établi uue sorte firmières ont travaillé 505 heuro•, l'a· 
de discipline sanitaire dans les seize coucheu~e du C'eulre 275 heures. Le 
villages dont il a la charge. même mois le docteur a fait subi1· la actes divers ... Nous engageons la couversaliJn ; 9isite médicale à 586 malades. A la !111 
noue parloua des villages, Iles villa- du mois sur les 929 nourrissons de la 
1aois al de la santé des paysans. Le circonscription, 690 sont en lloune 

-1 . . aujet est passionnant pour notre in- santé, 239 sont malades. 
En plein jour! Ire avai prie auasitêl le deparl à tou· terlocuteur. -Voulez vous.nous dit le docteur,que 

C'est uue l1isloire qui tient à la foie l l,e allure. Iat.rig~é, le représeRt.aut de - Je connais parfaitement mes vil· je voue montre la trousse d'une de ces 
du cinéma el du roman-feuilleton qui 1 ordre avait. 111f!lé pou~ •nvi_le~ le lages, nous dil ·il, el je suis l'ami de dames ? 
a 4té 4voquée devaat le tribunal dit ~hau_lfeur à 8 arreter, mais celoi·8.I _ne mes villageois. Je suis renseigné sur 
d01 pénalités lourdes. La [Jlaiaaante, lavait pas ,entendu - ou ava1~ fe_ml les fails les plus iosiinifiaats de leur Il en ouvre une Ello contient des 

• de ue pu l entendre La oomm1sse.1re paquets de pansements et tout, 1nais 
le dame Zekiye rapporte qu'elle uait · · · vie. Ils ne peuvent donc Dl me cacl1er ,
1 

b. f' . avait pris note 11lors du numéro de vraiment loul ce t.lonl on peul avoir 
l 1a 1\ude de réquenter assez régul1- l'auto eu fui 8 ,41 .t u ' t ,. 1 leurs maladies ni échapper au traite- besoin pour soigner un malade. 
èremenl le café Çamliko~k, à 'faksitn. a, 81·1 trou é 1

1 ed. 8z1 k~ns 1
1 e ·qu 1 ment. Une fois inscrits sur uos re· u à ·i1· 11 • é 't d v a ame e 1ye, ouiours · ï é h -- Une infirmière, dil le docl~ur, qui 

ne apr e-m.' 1 e es Y lai reu ue, évanouie au bas des marches du CS· gistres 1 9 ne nous c appeal plus... va chez ue malade ne demande au>'. 
au 1orllr du cméma, p1;1ur y prendre fé ' El il ajouta en riant : •Mais je vais 
1 th , D f l' d' · d h b. · gens de la maison qn'ua peu d'eau 
e. ~. e~x ema,iea, u~e _un ~er· Quelques jours après le chauC!eur vous ire une c ose 1zarre. l\1a c1r-

lam âg~, ! autre dune vmgta~ne ~an- ~lail retrouvé et s11r ses indications oa oonsoriplion est celle de Ioule la Tur· pour se laver les maius. 
nêea, vmreat H placer no~ tom d aile. arrêtait sea deux clientes. Ce sont les quie qui indique la plus haute morla· Comme vous le pensez bien, tous 
Comme Ze~1y1 ae d1sposa1t à payer, nommées Leman eerife et Emine.De· lité: z7 pour mille. Voilà le résultai! ces soins sont gratuits. Et les médica· 
les deux moo,nnu&a se levàren1 a.a uni le tribunal elles nient avec insis· mal&ré tous nos efforts el le soin que meula que no_ua dislribu.ons 80UI éga: 
to1:1te hllte et a en allèrent. Elle uall taaee.Mais 80 convoquera des lémoius nous apportons à traquer la maladie .. lemeul grallllts. Nos v1Hageo1s _vieil 
sutv1 leurs mou\Je!llents par désœu- --- Puis, se tournant vers Je Dr Remzi 1 nenl, le cas échéant, se faire délivrer 
vremenl el curioailé, saus se douter Moyé. qui occupe un poste important au mi'. à la pharmaci_e d'E11meej,t~d, les méd 1· 
le moins ~u monde que ceux-ci Le portefaix du débarcadère de nistère de la Santé publique, le direc- cameuls 1uscri1s sur les ordonnances 
devaient avoir une relation quelconque Kallikêiy, Kllmil, habilanl au No 6 de tenr continue: que nous leur délivrons. Nous nous 
avec ee11 propres inlenlions. L'addi- la rue Ikinoi Sokak, à Kurba'1alidere "Et te croirez-vous? J'ai reçu à ce coateulons de lAa prier d'accepter uos 
lion réglée, elle 1e disposait à quiller avait uo fils de 9 8011 le petit Kemal'. sujet du ministère des averlissemuuts médeciues et de •'en servir. 
l'élabliuement. Pour l'1ntelliganee rie L'autre jour J'egfanl, paatalona sérieux. Celte anomalie u'avait pas ,. Nous m_o12toos au_ second i!lage. C'es~ 
ce r6cit, il faut savoir que l'on accède retrollssée, était entré résolument échappé à leur attenlion. l mf1rmerie. Des hie blancs et nelS·· 
l la aalle du Çamlikêi~k par un étroit dans _la rivière pour y pêcher Nous !liions stupéfaits. Il nous sem. quelques malades alités ... 
eaoalier a&1ez loni;t. Comme elle s'y l!Jea po1ssons. Teul à cpup, il se mit blail qu'un résultat inverse eut 4té na· J'ai parlé avec deux villageoises• 
enaageait, Mme Zekiye vit le~ deux à pleuvoir. Maia la pêehe était bonne turel. Ls docteur s'expliqua : nouvelles accouchées, dont les nour· 
comommatricea de tout à l'heure qui et 1'.emal ne veulut pas J'abandounar - Voilà. dil·il, cela provient du fait rissons dormaient pr&fondémeut ... El· 
l'attendaient au bas des marehes. pour ai peu. Et Cil fut alors le drame. que les muhlars n'arrivent pas à nous les ne tarissent pas 1'éloges •ur JeS 
Elle• se portèrent à sa rencontre. L~e eaux, brus11uement grossies, 88 cacher les décès. Je les inscris tous. infirmières qui leur ont prodigué JsS 

- Connaissez-tous Necali ? lui dit ourent à couler avec la tiolence d'un Bien entendu dans les régions où le soins le~ plus dévoués au cours d9 

l'une des inconnues. tor~eat. Kemal perdit pied, fut en- co11trôle est insuffisant, la mortalité leur épreuve. c Dieu bfoisde, disent· 
- Quel Necali? trainé par Je flot et disparut dao~ un sur le papier apparait bien plus basae. elles, celui qui a créé cet établiS86' 
- Allons, ne faites pas semltlanl de remous. On n'a pas retrouvé 190 ca- Il en est de même pour les naissan- ment ... » 

naJpas compr1ndre ... Nacali 1le frère de davre. ces. Nous gommes avertis de toutes Nous visitons tous lei cc>ius de I~ 
Çakir Mehmed, qui lient ua casino. Oambrioleurs!celles qui _se produisent. Nos accou- maison. Partout la même propr•1

11 Celte fois Mme Zekiye se rendit L • cheuses ve11lent.11 méticuleuse le même ordre parfait. 
compte de qui il était question. el ag:lllN de. la Sure.lé oot arrit6 Il parai' que jadis les paronts ne se fait lard. Lq crépuscule est près d9 

- Oui, je le eonnais le nomm ~- .un el ~akir, lieux dan- 1 faisaient jamais inscrire leurs enfants tomber Il faut partir Noue voici en· 
Mais elle, n'avait pas achevé cos gereux 1

1
° IVtdue qui onl . plus .de 20 à l'Etat-Civil avaat qu'ils aient au core ré~nis dans le b~reau directori91· 

quelques mots que J'sne des incon- ca~t>rio ages sur la coaocience. Leur moins un ao. Sur le poi!lt de quiller cet élabliss9• 
nues lui appliquait fortement la main buti~ a élé déeouvert en grande c Pourquoi, • ment si complet si compréhensif quel· 
sur la bouche, en guise de bâillon et partie. c C'est simple. Ile ne croyaient pas que chose uous' frappe ! L'horl~ge d~ 
lui couvrait les yeux avtc un voile Abordage que l'enfant vivrait el voulait s'épar- l'entrée est arrêtée. Et je dois avollre 
noir. En même temps l'autre lui a rra- Le molor-boat Nesud lancé à toute 1 gner des courses el des dépenses en toute sincérité que c'est la seU18'. 
ohail f4brilement boucles d'oreille vitesse à travers la Corne-d'Or, al innti!es. Mais aujourd'hui ce n'est plus mais vraiment la sanie ombre ail 118 
bagues et colliers. ' abordé avec une crande violence par 1 ta meme chose. Ils ont confiance. C'esl bleau. Uu peu mt!chammenl 11° 

Da saisissement et ausai de douleur, le travers de Faner le bateau No 7, une question de mealalilé. la sigualons au docteur. Il rit... . .1. 
car elle avait le lobe das oreilles dé· capitaine Kâzim. Le bateau atteint à Nous parcourons l'établissement. - V?us avez ~aison uou3. dtt·~s 
chiré, la malheureuse Zekiye s'éva- t'ar~ière du salon des voyageura, a Le médecin s'arrête devant une porte .Me voilà pris. Mais laissez-moi v~if· 
nouit. subi das avariea assez s6rieuses. Ses largement ouverte. raconter une anecdote avant de par 

Quaed elle revint à elle, des hom- passaiers ont été en proie à une vive Cette porte n"est jamais fermée ! Elle s'applique au cas. ..-
mes,des agents de police l'entouraient, panique et le eapitaine a dû aller s'a· Dans la pi~ce trois villageois atlen- 8ur le parvis, nous écoulons l'll' 
l'aspergeaient d'eau fraîche, la fric- marrer au débaroadàre le plus pro- d~ut le docteur, venu ~e directions toire : ri· 
tionnaient. Elle se treuvait au po11- ehe. d1ffére111es. Leurs maladies aussi sont Il y avait une fois uu pacha for\ 811 
te de police. là, elle apprit que le Ulle action a 6\é eatamée coetre te diverses. che. Il allait marier sa fille el voU si· 
commissaire Remzi, pas11ant par Tak- 111éeaoioien du Nesud, le nommé Mus- " Voulez-vous m'attendre ua peu, a que la noce fut merveilleuse el la 1~.es 
sim, avait vu deux femmes sortir eu lafa, pour avoir voulu se livrer à une dit Je docleur. Il faut que je m'occu- son nuptiale si complète dans taus ~11· 
toute hAle du casino Camlikiosk et course de vitene dans l'étroit estuaire pe de ces pauvres gens. » :Jétails qu'auoun visiteur u'y pût tr r~· 
e'eag.:iuffrer daas une aulo qui sta- da la Corn-ed'Or, où Je mouvement est Lea malades passèrent un à un dans ver le moindre défaut. Après des P11•il 
lionaait devant le trottoir. La veitu- si intenee. la salle d'examen médical. paralifs miuutieu-c. 11 fit publ!er tJ 

(Voir la su/le en 4me page) 
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-= 3-BEVOOLu 

~NTE DU BEYOGLU 

Dppartemsnt 
louer 

à 
regard de reconnai ssance, un regard · 1 1 N 8 à 9 75 1 N 9 à 10 1 

Ide pa ssion vers le logis fait pour deux -oaOGaooo~r>-~~ ~oafl!OOOOOYOOO l~ ~·~~ee,1oe\ 1~,75 ei i'eseN~ ~1 à Hl·pnnTErr1 l!PEHro 
el que la miséricordi en~e folie q11i est ~ DOLORES d } Jl,IO · t H UU U U 
~~1:~1 '' ;\1 ~:io~1°~~ ép1~~~1;rt~~.~lqn o• mi- ~ Oin cpourEt Rt1KCiné la splendide vedette Mex~aine dans 1 ~.:1;,;;!~~~t'. ' !';~ :;,. ~i!eu::ia~neé~ive~~!!'. 

T • ~' vite ma1111e1rn11l , ~1ademoiselle UN FILM d 'AMOUR.. d'AVENTURE.. ( j ,\ •1 m omi·n t cl cs ~luiea 40 010 de la 
Eslèrn desceed l'Mca lier, 80 glisse NE r 'c Jlte 80 tro uvait encore sur les ar 
d 1 f 1 8 cette ~e m ai ue d ' U BRULANTE ACTUALITE [' ,. · 

a.n11s a ru1e. 1u.yant e •on~e trop_ me1r1- .· S C H D n 
6 

H D I bro·. ve1 eux, e c air appartement ou e e mir · Leil fig 1e • q 1i ont été mouillées ne 
efit tant souhaité habiter auprès de ~ .~ pourront è :ro ven~u~s comme dé brie . 

• , • l'hom1111 qu'elle ne verra jamais, dans ~ UN GRAND FILM Ill' Le • f1~u e s de Den1zh et Ku~ada sont 
Par R é DAUMIV:RE 

1

. un e pièce remplie de soleil, pench~ ~· e C) elldommagiies dans 11ne proportion 
en sur un bureau paré de fleure, enr10h1 IlllPREl!ISIONNANT f L n MDM E 5 ~ de 2Q 010 ; celles de Nazilli, dans 11ne 

Ci11acteinoisolle E~tève a quarante- de la myslét•ieuse chale?r qui fait, ~i proportion de 30 010 . 
llt~q ans; à cet âge, beaucoup de fem- douce la vie de deux etres qut s a1- Q Parlant Français '~ E11 certaine endroits, 1011 tabacs 

Tel 44792 

CiB HoyalB HéErlandaisB 
Départs p. 

Ch s sont encore des jeunes femmes, ment... I:» Cl également expoe~s sur les séchoirs 
~·eatg~ee de séductions et de grâces. Il ~ En Supplément : F o X . ; o u RN A l ~ ont él& endommagés. La récolte lie Anvers Amsterdam 1'otterdatn 
Illon est pas de même, hélas , de Made- Les fontaines hi1torique11 C) Dimanche à 11 h. et 1 h . Mali nées Populaires et pour Etudiants C coton a été m11uiilée auasi daus une 
llla

18elle Estève ; ce n 'est pas sa faute., . ·La D1rectio'l de l'Evkaf (Fondations 000000000 Prix : 30 el 29 Piastres 000000000 grande Ileliure. Hamboure 18 
elle a toujours « fait vieux •. Pieuses) con li nue son action syeté- 1 •·a' 1F,'a. ire vieux". C'est une cho e qui Allemand désire correspondre avec • a d malique el hautement méritoire en ' autre .\llemand ou 1'urc 

8 S }UllO le 2' Sept •ers 

s s Salumus • ' s Oct. :~p~ l~uier;:u ~~~~~r~e;o~~~an~a~!:'. ;~~ta~~~= ~~~,=~~:t~.~~ d~~s a~l6~~ne~~: ~,· (,":\ •. ,' ·conom1·quB 't 11·nanc1·e~ r ' &~~~11.:~~~"t:,p~~~~·i~~~f~n!c.1:.e16~ H., 
o 0 e · • C 0 m m e e li e po r te P 1u8 q u 0 1 es p 1 u s ca ra c té ri il t i q ne s q u i fou t 1 e [ · ' t!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!l!!!!!!l!!!!!!!!!!!!l!!!!!!l!I!!!!• 

ba . àge ! " Toute son enfance, toute charme du vieil Istanbul. C'est aiosi 
lltorunesse furent bercées par ces qu'il a été décidé de réparer la billle o UV e me Dt • a r 1· t 1· m 8 
aue 8.• des mols déle81ables qui, eux fonhine de Beyzade de Mehmed ag-a, 

l81, n'av~ient l'air de rieo ... à Bt§ikla~, qui est l'uo des monu· Le marche" d'Istanbul ~- 8 malheur, le grand malheur de 1 1 1 · lé 
de•demoiselle Estève, a loui· ours été men e es p us m reeeante en son 

Ill genre dout nous llieposons. La fou· 
lui anquer de la beauté souriante 1aiue atait beauceup souffert lors de 
Q'a aide à la joie ... Jeuoe fille, elle la construction de la rue. 
'ou P~.s trouvé de fiallcé . « Pensez­
a1e s, l aurais &Top peur de m'embêter 
~·, 1~ elle si je l'épousais ! ,, a dil 
IQt 1?• ~aguèt"e, le jeune homme qui 
tep

0 
Uo1que, amour d~ sa vie et qui la 

t uses. 
'itiÙ: O'Jées ont passé, des années de 
Qêe, fille, dolentes, vides, des an· 
Q'Q• angoissées et gue\\euses qui 

•11 rien vu venir. 

Les ressources agricoles et 
~ootechniques de l'Dfrique 

italiBDDB 
Un discours de M. Terruzzi 

~~-----·------~-
Blé 

Le marché a repris ses exportations. 
La vente massive et à bas prix que 
s'efforce de faire l'U. R. S. S. voulant 
écouler sa récolte de blé oblige uos ex­
portateurs à baisser eux·mêmes con­
sidérablemeul leurs prix. De ce fatl la 
tenue du marché est faible. 

Polalli Piastres 5.34·i.10 
• » 5.27·5.SO 

Iç sivri 
avec coque 

Mohair 

Pi as Ires 

• 
75.77 
37 

Pri:r toujours peu int Jressants. La 

qualité •Çengelli" a fortement fléchi 
pnssant de piastres 130 à 111l. 

Oglak Piastres 127. 20 
Ana mal • 
De ri " 

Qe~I Y a des épreuves auquellee certai­'•d natures s'habituent mal, la soli · 
~ 

1
e, le•ez, ce supplice des tendres ... 

t'ac a si eu ne, Mademoiselle Estève ne 
•'e co~tume point. Et elle cherche à 
u1~ ~1straire 1 comme tant de vieillea 
a1 Oiselles ont essayé de le faire 
•d~nt elle. Mais quelle distraction 
aillt~ler qui l'arrachera , elle, la pae­
tou e, la sans.amis, à ~on brûlaut 
Chatinent qui la consume ? sans la ré-

Rome, septembre.- Dans son dis­
cours par T. S. V. adressé aux ruraux 
italiens sur la colonisation de l'Em­
pire, Son Exc. Terruzzi, sous-sacré· 
taire au ministère de l'Afrique ita­
lienne, a voulu signaler particulière­
m~nt deux questions importantes. cLa 
première, a-t·il dit, se réfère à l'im­
possibilité d'exaucer taules les de­
mandes de concessions de terrains 
qui nous parviecnent. 

Kaba • 
blé tendre " 5.15·5.20 

• • > 5.4·5.12 

107 
77 
70 
85 

Oeparts /Jo ru · Bateaux 
- ·- - -: 1 

l 
Suflfct. aa:•lt'!,_ 1 

Bn colncldent· 

Uffer. 
a 1~.ea romans î Elle est fatiguée d'en 

bir trop lu. Le cinéma, Je théâtre ? 
llie e cela aussi elle est Jasse. Mon 
~a u., que sa seule et propre corn· 

1t111e l'ennuie cependant ! 
1' . 

Cet r1.stement, elle sourit aux cas de 
~ar\aius solitaires dont elle enlendit 
•te er: cette demoiselle de soixante 
~ê' Par exemple, qui s'écrivit à elle­
~eullle de belles lettre& d'amour de 
''e r de mourir sa us a voir reçu les 
tit ~le éternels de cœur humain ... Elle 
1,;

111 
'un pauvre rire où tremblent des 

llto e.s, en se souvenant d'un vieu:r 
e1 Us1eur dont l'histoire lui fut conl4e 
!111\Ui, tous les ans, au momemt des 
10 eunes, achetait de magnifiques, de 
ai:flueuees fleurs, les fleurs qu'il eût 
!!Ill donner à sa fomme chérie, cette 
(J~e qu'il n'avait pas rencontrée ... 

l 1r est pel!l·êlre tout cela qui a donné 
~demoiselle Estève uue idée ... 

• -(J .. 
l11l' U matin, elle a pase& à son annu· 
Qia 6 gauche l'alliance de sa m~re 
n0~arue el elle est deveuue un être 
~•rt'eau : la dame qui visil11 les np-

() ements. 
n0 h ! elle en a vue, elle en voit de 
11 ~~reux, allez ! Et c'est délicieux, 
~a peuple eofin sa solitude. 

" dur )) 

" " )) 

Seul le blé dit 
moJJlré ferme. 

Piastres 

• 
Seigle et mais 

5.5 
4.30·4.32 

c kizilza » b'esl 

5. 7 5.25 
5.12112-5.25 

Sari • 
Laine ordinaire 

. Ce march 6, qui mainte11ail assez 
bien ses prix, accuse une tendance à 
la baisse. 

Anatolie Piastres 46.20 

• " 
Thrace )) La gradualité est un des secrets du 

succès. La t~rre est généreuse, c'est 
vrai, mais les interventions doivent 
être faites prudemment en tempe el 
lieu. 

Le marché du seigle est toujours 
iuchaogé et conserve son prix de " 
piastres 4. 5. . 

1 3 20 Bulles d'olive 
)) 

45·20 
62.20 
1'0 .10 

La deuxième queetioo concerne la 
préparation matérielle et spirituelle 
à laquelle doivent se soumellre tous 
ceux qui veulent se hasarder oa terre 
d'Afrique. Il doit ressortir clairement 
que les fortunes rapides sont des ex­
ceptions et que l'affirmation d• soi­
même consiste à savoir s'imposer une 
existence de lulte et de sacrifice. Voilà 
la réalité africaine eu plein anlagonie­
me avec l'allrait de gains faciles, carac­
téristiques de la première phase des 
nouvelles conquêtes. 

Le mais blanc cote. P'!le res ·. 
depuis le 15]9. La qu,ahlé ,iaune, apres Marché haussier. 
avoir haussé juequ à piastres 4, a La tendance e&I surtout neile sur le 
perdu 4 paras en date du 2119 et cote prix de l'huile d'olive pour savon 
actuellemeot piastres 3. 36, contre Ex Ira p· t 43 20 44 
3.321J2·3.34 le 10 septembre. tas res · 

• )) 4345 
Avoine de table • 41 

D'abord en hausse, le pri:r de l'a· • • 40 ·42 
voine a fléclli tomba ut au dessus de 3• .20 p. savon » u 

son niveau du 1519. ,, ,, ,, 37.37. 20 
Piastres 3. 38 l 12 

" 3.25·4 
)) 3.35 

Nous nous trouvens doue sur le ter­
rain du travail pratique. 0.1 envisage Orge 
de bons résultai•, mais ce n'est pas j L'orge fourragère, qui ~alail pias· 
tout. Nous avons le clevoir de con- tree 4-4112 le 1&1!!, présente une lé· 
naitre toujturs mieux Je territoire de 1 gère tendance haussière assez ~a1ble, 
l'Empire et les ressources réelles qu'il il est vrai, surtout ce> dermers iour51 . 
peul assurer, c'est·à-dire mettre en Piastres 4-4112 
valeur les services compétents de l'Ad- ,, 4.6 4 . 8 
ministrution pour l'Afrique Italien1e 4 4 4 6 
et particulièrement ceux de J'agri- • · · 
culture. La science et la technique doi- La teudanre est bai•sière en ce Qui 
ve11t remplir un rôle important et des concerae le prix de i'orge de braqse­
tâches pr4ciee1 dans la détermination rie. 
du développement agricole et zoo· 
1echnique. Une loi va bientôt pa-
raître, qui donnera une nouvelle orga· 

Piastres 

• 
" 

4 4.1 
3.37·4 
3 .35 

Beurres· 
Le mouvement général -a part oer· 

laines exceptions tels que Je beurre 
Birecik - est à la baisse, changeant 
totalement la tenue du marché qui 
<!tail haussière la semaine paasée. 

(!! rfa I Piastres 102. 50 
Anteù • 97 
Diyarbakir " 87·88 
Kars » 84·8!! 
Trabzon » 75 

La végétaline est ferme à piaskes 
46. 

Citrons 
Le marché esl légi'lrement haussier 

sur les caisses de 490 el 360 uniléil (ci­
trons de provenance italienne). Ces 

' -, 
PJrée, Brlndief, VenieP-, Tr1ei te 

a BrJod.lsl, 
dtJ Quais de Galata tous les l•t l(f1e fJJ 

d 10 heures pricnt"sJ PALEST!NA 30 Sept. 1 
nbe,Tneste, 1 
les Tr. E•p . 
toak l'Eur•p t~ 

Pirëe, Napie ..... Mar<i:eille. GênAs l l 17 beurer 

OavaJls1 SalooJ~iu~, .Volo, i::1rée, Patr 1'1', San11. 
Qti.aranta, Brinûnu, Anoone, Venilie Trieste AB BAZ CA } 

} 

l 17 
~ 
beune 

J 
SalonJqul\, t~é~li.n. llzm_ir. Pirée, Oala111Atn, 

Patrae,IBnnd1s1, VenuH>, Tr it~ ~te VESTA & Oct. 

Bouraaz, Varoa, t OonMtanf t A 

Sulina, Galatz, Braila 

QUIRINAL JO! 
CAMPIDOGLIO 
VESTA 
FENIOIA 
DIANA 

QUIRINo\LE 
FENICI o\ 

28 Sept. ! 21 Sept. 
23 Sept. 

5 Oct. 
12 Oct . 

2~ Sep1. l 
5 Oot. 

li t7 h11iure• 

i ·' l \ 1 • , 

En coïncidence en Italie avec les Jux:ueux: bateaux d~s S:>:iété3 ' 
' "ltalia et "Lloyd Trlesti110" pour les to.ite3 d~stialti)13 d.i rnl1ie 

Facilités dB vovagc sup lss C~B ni~> d~ FsP dB l'Eht Italien 
REDUCTION DE 50% sur le parcours farrovi1ira it1li31 ,11 pJ : I t 1 t i'l 1· 

quemenlàlafroutièreet d1 lt f ·'Jtli)~J u 11·1 
d'embarquement à tous les passagers qui enlrepret1 -' 
dront un 9oyage d'aller et retour par les p1q •JJb11i 
de la Oompag 1ie « !\.OR(\. rrJ \ • 

En outre, elle vient d'instituar au Hi d H bill 11~ 
directs pour Paris el Londres, via Vaniis, dei à 
prix \rl)s réduits. 

Agence Généra.le d'Ista.11b111 
Sarap lskelesi 15, 17, 14-1 3tl11nba.:ia, ;}:i.l\t\ 

Téléphone 44877-8-9. Au~ bllrJ 11'< le Voyd~e• ~ itta 'NI. 
• • , • W.-Lits • 

·Ull14 
H681i Q• ,Je cherche un appartement, J\Ia­

illt:e, dit-elle à la concierge d'un des 
hn 8Ubles où se trou•e la clasliique 
~ar(arte : d louer. Je désire un ap· 
~er etnent tout à fait bien. Pour deux 
11\'e:~nnee, moi et mon mari. Le prix 

nisation aux services de l'agriculture, 
loi qui se propose, entre autres, de. Opium 
renforcer los activités expérimentales, 

dern ;ers son 1 d'ail! e ure les seu 1 s que •=-----""".-!!!l''!!lll".'!!'!!1'""!!'!!1'!!!!!!!!!!1411'!!!!"!!"'!!!!"'-'!""""!!'!!!!--.!!!!-'!!"S:!!!_...,._ 

.\, •nd1fférent ... 
d'un ceue dcruière phrase, promesse 
l'e111 Pourboire généreux, la concierge 
•e11eP~esse. Et à ses côtés, Mademoi­
llle <>stève, pénètre dans le aid où 
Rnon Pourrait vivre avec le compa-

.1, • qu'elle n'a pa1. 

d'où découleront les directives de la 
nouvelle agriculture de l'Empire . 

Nous peurrions demander à ces ter­

~larohé inchangé. 
Ince piastres 
Kaba » 

428 .30 540 
230 

ros une quaulité de produits qui nous Noisettes 
parvieuneot aujourd'hui d'autre~ pays\ Les noisettes di lei ciçtombul> mar­
col~aiaux: par exemple, le coton, les quant une certaine faiblesse. 
grames olêag1!1e.uses, la lame, le caout-1 . 
chouc, la qu1010e, le thé, etc. On Piastres 76 ·77. 20 
doit employer toue les moyens de la 1 » U-74.30 
technique P.our accélérer le rythme de Les prix sont toutefois très fermes 

cote notre place. 
490 Ltqs 
360 )) 
300 • 

CEufs 

9-9 .25 
8.50·S. 75 
10·13 

La caisse de 1440 unités (iri) se ra. 
prend et son prix hausse. De Ltqs 
17 18 qui étai\ son pri:r ordinaire, elle 
vient de passai' à Ltq• 19 pui• à 20. 

La tendance pourrait se maintenir. 

lt.H. 

OUi UJourd'hui, elle visite eon idéal, 
<le'• sou idéal, absolument, ,un amour 
1ur

88 
l\Ua\re pièces, cuisine " aux ten· 

llio;8 1 
Print~nuièreil. Eblouie, Made­

%980. le Esti'lve a été pendant quel· 
~har 108\ants presque jeune, presque 
li, lllante. El elle bavarde aveo gaî­
~en~·1eu:r que jamais elle ne l'a fait 
~nte'~ le début de sa manie inoo-

la produclton el encourager au plus 
1 
en Cil qui concerne les u01eelles « iç 

tôt la collaboration des agriculteurs eivri •el celles avec coque. dans ce domaine. _________ ;,_ _______ _ 

1·elie C'est tout à fait cela s'exolame-
1ter •ous l'œil poli d'une jeune con· 
le qf6

. d~sireulie de louer. Juste ce que 
~lie ~•tais ... Oh! la jolie pièc11 rem· 
~on 9 s.oleil ! Co sera Io bureau de 
'e IJJ lllar1 ... Comme il y sera rien ! 
nart~tttai des fleurs ... oui, des fleurs 

() Ut. 
...._

0
Utente, la contierge inlerroie : 

'/e lloAlors, vous louez l'appartement? 
•ire 18 !Ous prévenir que le proprié­
~Our 6t1ge ciuq cents francs d'arrhes 
~lie ~U'1! soit retenu. Bien entendu, 
~ont •omme vous sera déduite du 

Ill! an1 du terme .. ie• 1 P~cab!es, dures paroles homai­
e116 li: trachée à son rêve, ~Iademoi · 
-... 

0
, Slève a rougi, puis bal bu lie : 

Les Itaheus de Mussolini peu-
vent avoir confiance dans les reeeour 
ces agricoles et zootechniques de 
l'Empire. 

Le temps montrera l'import111ce de 
ces ressources, et le peuple alteindra 
sûrement le but et le succès que méri­
tent ses vertus•. 

Un record dB plongéB 
Tarente, 24. - Durant les épreuves 

d'immersion effectuées hier, le eous­
mariu de moyeuue croisière Guqlie/. 
molli a atteint une profondeur de 109 
m. Le Ca/va11i, de la même classe, 
avait atteint 110 111. le 9 juillet der­
aier. Le record dans ce domaine est 
déteuu par les souij·marins ilalieus de 
la classe Cavallini avec 117 mètres. 

Artisans allemands BD Italie ~a.'lle .est que ... Vous comprenez, Ma­
Uite '.Je ne puis me décider tout de 
Cr~ li faut... ~'lorence! 24. - 400 artisans aUe-

q11, a Ya~L comprendre Ja concierge a ~ands arr1vèreat à Florence accueil-
' Ccollltnodante . ' hs par de vives manifestations de 

lliari.Oui; vous voul~z en parler à votre sy~p.alhie. Les hôtes vhileront. les 
deu~ Eh bieu, revenez le voir tous les 'prtnmpaux monuments et reparllront 
~10ir' dVotre figure me vs, on aime à pour Rome. 

1
8
• le fu. bon monde. Je tâcherai de ne ·------------· 0u, 80 aire voir à d'autres d'ici que T ~RIF D'ABONNE ME T 

~]-... ()• Yez prllle à le Jouer ... 
{_llatn est. cela, merci, merci beaucoup, 

11 a ce, Je vais « lui » en parler... 1 
11

1e 11·
8
°0cierge n'est pas romanesque, Ltq• 

•1;e êtaPns vu que Mademoiselle Es-! t aJJ 13.50 1 1 d •I 

,1 e see li un peu pâle à présent, el G mois 7 1 6 mOl• 12.-
~~anct Paupières tremblaient un peu .- 6.50 6•que ~le est partie doucemeut, 3 moi• 4,- 3 mois • 

umblement, en jetant un •-------------

Turquiet Etranger 

L• 
')o) ,, .... -

1 

LB départ du présidBnt dB 
l'Union Internationale 

l larges avec les Etats-Unis. 
La visite en Turquie du pri!sident 

de J'Uuiou Internationale des Cham­
bres de Commerce a accru les espoirs 
que l'on nourrit à cet égard. Notre 
participation à la Foire Internationale 
de New York l'accroîtra encore. L'A­
mérique témoigne d'un vif inlérilt à 
cet égard. Ce sera l'occasion, pour les 
les deux pays, de faire J!llus largement 
connaissance. 

des ChambrBs dB Cnmmsrce 
M. Watson, pr4sident de l'U. C. C. 1. 

et les mem bras de la délégation 
qui l'accompagnaient ont quitté hier 
notre ville par le Roma11ia, p1111r Cons· 
tza. M. Watson s'est déclaré enchaolé 
de sou séjour ici el s'est exprimé eu 
termes siAcèremenl admiratifs au 
sujet de la Turquie el de son déve 
loppement. 

nos relations commwciales 
DVBC IBS Etats-Unis 

L'Amérique vient au second rang 
dan• le bilan de uotre commerce ex­
térieur. Pour peu que le rapproche­
ment économique entre les deux pay 
s'accentue, écrit M. Hüseyin Avni 
dans l 'Ak~am, elle pourra occuper le 
premier rang. Or, les conditions né­
ceasaires pour une amélioration dd nos 
rapports existent. Nous sa9ons que 
des marchandises que nous exportous 
à destination d'autres pays sont im· 
portées, par voie indirecte, par les 
Etals-Unis. C'est ainsi que le Japon 
reveud à l'Amérique une partie dee 
laines et mohairs qu'il noue achète. 
Lee uégociante qui s'occupent, à Ham­
bourg, d'affaires de transit envoient 
également des marchandises turques 
aux Etah-Unis. C'esl dire qu'il y a 
moyen, en Sllpprimant ces iolermé 
diaires, de fouder des relations plus 

LBS méfaits des derniÈrBs pluies . 
et la récolte à Izmir 

Il se confirme que les pluies de la 
semaine dernière ont causé des déiâte 
aux raisins, figues, tabacs, glands el 
celons de la réiion d'Izmir. On estime 
que dans les • kazas • de ~1anisa, Ala­
~ebir , Sahhli, Kasaba Kemalpa~a, 
Tire, Bay1rd1r, et Ku~adaei, lee raisin11 
exposés sur les s(choirs on\ été mouil­
lés dans une propo1·tion de 12 010. Ain­
si, 12 000 sacs de raisins, sur le total de 
la récelle évaluée à 75.006 touues, oui 
perdu leurs qualités. 

A Manisa, 8.000 sacs de raisins soul 
mouillée et 7.000 à Ala~ehir. A la suite 
de la vague de froid qui a suivi lee 
pluies, les raisins exposés dans les sé­
choir; out commencé à se feudiller et 
à perdre leur suc. 11 apparaît impos­
sible, dans ces conditions, que les rai­
sins qui seront séchés désormais puis­
eeel ôtre de bonne qualité. Ils ne re­
pr4sentent toutefois que le cinquillme 
de la récolte. 

On ebcomptait uue hausse à la 11uile 
des pluie•, c'est une baieeq qui s'est 
produite. Les raisins No 7 sont à 9,5 

y-, ,-r 1 .. -. 
- -; . ! .;. - . --~,J11~·. · 

- Papa, je l'ai trouvée ... 

(; '1;0 
(b~·'// /' . v ' ra ~-

(La tête de Henlein a é\4 mi10 il prix 
pour i.000 Sterfü.g. -les jourmwx.) 

- Quoi, la t6te de llenlein ? ... 
(Dessin de Cemal Nadir Gûler d l' Akuam) 
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LR PRESSE TURQUE DE CE MRTIH La Tch~coslovaquie 
sur IE pied dB guerre 

La guerre ou la paix 1 - ~--

(Sui le de la Ier page) 
mobilisalton se soal pour1ui•ies à Pra· 
gue avee une bâte fébrile. Conformé-
ment aux ordre1 donnêe à cet égard, 

H. Sadir .Vadi note judicttMstment d•ns ll~s ~1asses per ces ,Penchant• contra- la •ille était plODfi:ée dans la plue com-
lr C>imhuriyet et t• IUpubliqu• • , dictotres ne sert qu à prolonger toute 1 piète ob1curitê. Lea camions el les 

0 . l'Europe daue la situation tragique auto1 1 urchargées de troupes se ren-
. Dl, personne ne •.eut la guerre. que nou1 vivon1 tous. . daient à la gare d'1mbarquam11nt lou1 

Mat~ le sentufl~t de l 1n:é~ê~ se 1~~ou- 1 Y aura-t-il une guerre, oui ou non ? f.eux éteinte. 
van en con , 1 avec ce ui 0 . o~- Le dire d'ore1 el déjà serait se livrer Dei exer1ices de défnsf' passive 
neur et de 1 amour_.propre, qui na à une prophétie. Maie si une 11uerre ont élê exécutés. 
pas encore tout à fait abandonné les gé 11 érat éclate elle 11era due au fail 
c~urs, noue ne voyons _pas encore ~e que les hom~ea n'ont pas encore al Brisade1 internationales ? 
disperser les nuages noirs amoncelés teint à l'équilibre psychologique el On communiq1.1e de source officielle 
sur ~os têtea el l'humanité souffrante social. que dli nombreux '. tltrancen ont of. 
rup1rer à aoe aise. • f 

Un Etat donné 80 dit : • • fart leurs services pour la dé ense de 
A son tour, H . Hüseyin Cahil Jupp11tt, la Tchêcoslouquie. Pour le moment, lu 

" L'Etat un tel, à qui je suis lié par dam te •Sabah• , tes chances lie paix ou de oUres de ce goure ne aout pas accep-
des traitêe, eat en danger. Dois-je ti!es. 
l'aider on bien faut-il ne rien dire et guerre. 
vaquer tranquillement à mes affaires? La France et l'Angleterre se sont Le Cabinet tohéoo1lovaque 
&i je m'evi11e d~ l'aider cela me coûte- mo11trées euprèmement"accomondantee 
ra très cher. D'ailleurs. quoique l'Etat Elles ont déchiré au profit de !'Aile­
en question 11oit le produit de mon magne les traitée 'xistanls. Les pa­
iirand génie, la thèse qu'il invoque rolea données, les et:>gagements soul 
n'est pas bien équitable. oubliés.Une importa11te partie du ter-

ritoire tchécoslovaque, avec une po-
« \lais que ferai-je de la promesse pulation de millious d'âmes en est 

dontJêe? Vai1-je Mchirer el jeter com détachée pour être offerte au R11ich. 
me un chiffon de papier le traité qui Q .1 

Deux nouveaux mioi1tre1 sans 11or­
lefeuill11 ont été dé1i1inée, ce sont M.M. 
Cernak et Khanvatt, tou1 deu:t< 1lova­
ques. 

Les mesures milita.ires 

en France 

Hotre DOUVEllE 
station de radio 

Les essais de diffusion ont 
commencé au cours de cette 

semaine 
Le nouvelle station de radio d'An­

kara qui est la langue de la capitale 
ou plutôt de la Turquie entière, a corn 
meucé ces jours-ci à faire entendre 
notre voix au'I! quatre coins du monde 
En effet, les formalilé1 d'acception 
previsoire qui ont commencé entre le 
goufernement et la Sooiélê construc­
trice. se sont ter mi nées dan1 le cou­
rant de la semaine. En sorte que la 
station a déjà commencé, dès la se­
maine écouMe, ses essais de diffu. 
sion. Les diffusions se foa t tou1 les 
jou1·1 de 1z h . 30 à 13 h. 30 et de u 
h. à 22 h. sur ondee courtes et Ion· 
iu11s. 

Les essais dureront environ uu mo's, 
aprh quoi, si les ré1mllala soul satis­
faieants, on passefli immédiatement 
aux formalités d'acceptation défini­
tive. Il est présumé que la atat 'ou en­
trera en pleine activité dlla avant la 
prochaine fêle de la République. 

non& lie ? J'a<aie moi-même délimité ue reste t 1 pont" que cela vaille la La nouulle que nous avon11 do11née 
erronément 800 territoire dans le p•ine de faire uue gu~rre ! 1 hier, d'apràs le poste de Radio de Lon­
temps. Mais dois·i"e maintenant lui La mobilisation eu Tchêcoslovaquie dree, de 111 · convocatioa de eerlainea 

ne saurait compliquer la situation. II ' catégories de réservistes en Franee ut Quand la station d'Etimesut corn· tourner le dos et m'en aller? "· 1 d"ff · 1 1 
a' agit d'une meaure d'or!lre intérieur. confirmée. Une d~pêche de I' A.A. pré- mencera ses 1 usions norma es, ce · 

L'honneur ? • 1 ciae que dns les Hôtels de Ville et les-ci se feront sur une longueur d'on· 
La parolli ? l'à me • • l lea mairies des arrondiiaemenls de la de de 1639 m. 1onde1 longues), el avec Et la crise provoquée data li •Kuru11. 11'apas d'•rlicfe de fonli · d 60 à 120 k Elle 

réJi011 pari11ien11e, le gouvernement a une puissance e w. 

Une controverse historique 

La "journée 
dB Barbaros" 

Les ventes à prix fixe 
faal placarder des alfichee dahles du lruaillera ~gaiement EUr les oncles 

124 se~tembre • heures du matin. Ji y courtes de 19,75 m. pendant la journée 

1 
est dit que, sur l'ordre du ministre el 31.69 m. la nuit avec une puissance 
de la Défense nationale, du ministre de 20 kw Elle fera trois diffusions 

- - 1 de la Guerre et du ministre de I' Air, par jour : le matin, à midi et le soir. 
Des brochures seront certaines classes d'officiers, sous offi- L'actuelle station d'Ankara travaille 

distribaées a.u public 1 ci ers et_ soldats, tant qu'elles sont eu avec une puissance de 5 kw. Notre 
, poetles11on de la carte blanche dea nouvPlle station, disposant d'une puis· 

Une réuu1on a eu lieu hier à la pré· nou•eaux faacicules portant les chif. sance de 60 à i20 kw., la voix d'Anka­
feclure 1ou@ la présidence de M. Mu. fres 8 el 2 sont sommêes de se pré- ra sera incomparablement plus fgrte 
biddio Ustündaj!", à propos de la pro- 1 senter immédiatement aux lie11x inoli- qu11 par le pa11sé et pourra être en­
chaine enlrée eu vigueur de la loi abo· 

1 
qués sur cas fasciculijs, &ans tenir teudue avec netteté dans les pays les 

lrssaul le marchandage. Les k3yma· 1 cempte des indications spéciales im- plus lointaius. La voix d'Ankara por-
kame des divers ku1s cl les contrô · 

1 
primêes sur lesdits fascieulee. tara encore plus lein quand elle utili· 

leurs de la direction de !'Economie 1 • sera les ondes courtes : pratiquement, 
ont pris part à la séance. . • • . . . elle pénétrera alors .jusqu'aux antipe-

M. Muhiddio Ustünda~ a exposé · Paris, 23. - Les autoriles ont dec1-jdes. La station d'Etimeeul nra la plue 
brrèvemeut les raisons de cette convo· dé d 'accorder le droit de procéder d des forte el la plue moderne des stations 
cation. !'ais le directeur de la ~eclion . réquisitions également aux mu11icipa/ités balkaniques. 
êconomtt(U~ de la Ville, M Astm Su· des faubourgs. '.lous lee progrès les plus récents de 
redyys, ~ pl rite la pd3rol le:là . son ,tour. Il t les mesures e.ccepliormelles du gou. la science y seront appliqués. li sera 
a onnu ec ure e a 01 sur es vea· · poss"rble pendant l'acti 0 1"té de noire 
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station, que les Amissions de station à 1 IL • • t 
longu•ur d'onde •oisine se mêlent .,8 mlDIS r"S ~ 
aux sie!"ues. Les me•ure• néc?11Ra1res " " J 
sont prises à cot ~ffet et le~ installa · 
lions destinêe• à ob•ier ~ CA dan11:qr f . " L dres 
sont IOUIM pcêteR à fo , 1•t •o1111PI'. ranr.~1s ~ on 

On a ~gaiement song~ aux i n>l:dl a yU U 
lions destinées à empê •!1 er If • _~mis- 1 sions d'Ankara rie rPdutre au Rt !e nM 
les ~missions plus fa ibles snr longueur (Suife de la !ère pa_qe) 
d'oAde voisine. Le sturlio qui est situé net ~e réuni~sait en s~a11M plénière. 
entre l'Institut Ismel Pa~1 el la Ligue Les d~lib6r"ttiooa ont dur~ jn•qn'à 1<J 
Aérouautique vient d'être achevé. h. :io . M Kmg 91ey Wood, ministre ile 
C'est de là que partiront les émissions l'Air fut retenu uae demi h~ure de 
et la voix, lranaportAe par câble epé- plus' eu cousulhtion. par le président 
cial à la station d'Etimesut, pour Y du Conseil. 
être diffusée. En outre, il Y a llgale- Ultérieurement, les leaders de l'op· 
ment un petit studio dans la statio~ posiLiou travailli11te, MM. Allloe et 
elle-même, ce qui permetlra de CO?ll· Greenwood, ont été introduit• auprès 
nuer les émissions sans interruplton du président du Conseil el du Pecré· 
au cas où un accident, d'ailleurs bien taire d'Etat aux Affaires étrani;:ères 
improbable, rendrait provisoirement qui les out informés sur le cours des 
inutilisable le studio d'Ankara ou le conversations de Godesberg. 
câble qui le relie à Etimesut. L · G ,.. VI qui atait reçu 

L d . t" • • 1 d p T T e roi eor 0 0 
, a . trac ton g~n~ra e eA . . . dans la matinée lord Halifax ne voulut 

n a rien épargné PO?r assurer au~ pas infliger à M. Chamb~rlain le rnr· 
pro~ram~ee une qualité et une ~er nlue de fatigue d'une audience de nuit. 
fect!on digne~ de la nouvellA station, Uu communiqué annonce qu'il recevra 
et ils ont dé]à ~té arrêtés dans leurs le " premier " ce malin. M. Chambe_r· 
parties .~es nlug 1mporla~tes. Dans cet Iain 80 rendra probablement au palat~ 
ordre d idée~ elle s.eet mise en rapport avant la nouvelle réaoion du Couse 11 
avec dos arltstes .. n Istanbul et de ?os des mioistr~q prêvne pour ce matiu. 
autre~ grandes vides. Beaucoup d ar- B 
listes turcs b'ei1 co11nus ont i\lé eaga- MM. Da.ladier et onnet 
g~s et sont venus à Ankua. Nos ar· invités à. Londres 
listes, répartie en différentes équipes, . . . . 
fourniront en particulier à notre etq. Un communiqué pulll1e a Downinq 
lion ses programmes d_e musiqu•. ori·; Street an~once que MM. Dal~dier, pre· 
01ll&le. M. Mesul Cemtl q111, dAPtllS ne 1 mi•r mims/re el Bonnet, 1mmstre deJ 
longues années, remplit à lstanbnl leF Affaires étrangères ont accepté /'initia­
fonctions de speak11r et .rie dir_ecteur live du gouverneme'nl de sa ,lfajeslé de 
des programmes de musique orientale . dll 
a été en~agé pour la nouvelle station . se rendre d l..ondres pour recevoir, 

De même, toutes les mesures ont étê premier ministre un compte rent/11 de 
prises pour assurer one haute 11ualité · ses entretiens avec /Il. Hi/Ier et se livrer 
aux programmes de musiqu_e occiden- a des c<Jusu//ations. 
tale. Celle partie des exécultons a été Les ministres français arriveront 
confiée à l'orehestre et à l'bar· 

1 monie de la Présideace de la Rêpubli· probablement c•t apràs-:nldi en av.;: 
que 188que1 9 forment un enaemble et seront reç.l9 to11t de s1tlte pa.r · 
parfait. Comme chef de dt\parlement Chamberlain et lord Halifax. 
le choix s'est porté sur M. Camai Re· La oonvocatlon d~• P<lrlements en 
~il, 1ompositeur bien coanu Al epllcia- Angleterre et e~ France anl'a lie\\ 
li1te de musique occidentale.Oa a cré4 prob!lblement dà• le retonr à Pari• 
~gaiement uu départemsnt d'art dra· des ministres franç~ls. o~ croit savoir 
malique confié à la direction du dra- que les Communes seront c'uvoquées 
malurge Ekrem Re~it. [,es program au début de la semaine. 
mes hebdomadaire1 sont établis par 
une commission de personnalités auto· La. remise d11 mamora.ul.ttn 
risées et publiés un mois li l'avance. a.llama.ud à la. Tchéo0Jlova.q11i a 

EIBVES d'Ecoles AllBmnndBS 
par Prot Agrégé de Borlin , partant te !ran­
QBls. - Nouvelle Méthode radicale et rapiJe. 
- Prix modeetos. - Prof. II. 

Berlin, 23.- L'nllach! militaire r111-
glais à B erlit1 est p rrti lrier pour Lof/· 
dres ~ar avio11 via Cofogr1e, porteur dll ' . 
memorandum allemand a la Tchécoslo· 

La célébratiou du ~OOièm e anniver­
saire de la victoire de Barbaros Hay· 
r6ttin , à Profeza, a donaê lieu à une 
intéressante controverse historique. 
Fallail·il choi&ir la date du 27 ou celle 
du 28 septembre pour l'évocation du 
souvenir du grand marin turc? Les 
hi11torien9 ne sont pas d'accord en 
ce qui concerne la date de la bataille . 
)laia on a jugé pouvoir passer outre à 
une rlifMrence aussi mince, et l'on a 
fix~ la fêle au 28 courant. 

Or , M ici que l\I. Ibrahim Hakki 
Konyali, dans un article paru dans le 
l\11ru11 d'h ier, présente un thll•e Louto 
nouvelle ; ni le 27 ni le z8 septem­
bre, .,ffirme -t-il, mats bien le 29 octo· 
bre. 

les à prix fixe et a fourni des expli- vememenl qui me/lent le pays en état de tm • • 
cation e sur les poi n ts qui se m b 1 aient ' guerre con tin ue111 ra pi de ment. Dans les 111!!11!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~-..,_ ~~!!!!'11111!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!1 
insuff1 a~mmonl olarra . . !premières heures de l'après-midi. d'hier 

vaquie. 
Dans la soirée, la legalio11 de Tc/1t· 

coslouaquie a Londres confirmait que /t' 
document avait été remis à Pra.que. 

Le re11i Subalr a consulté hier lou · 
tee les peroonnalités comp6tea 'es on 
c11Lte matiêro.En géuêral, celles.ci s'ac · 
cordent à recommander le m~iutien 
de la date du 28 seplembre.M.Turhrn 
Tan cite l'autorité do Hammer. Lo 
prof~sseur d'histoire et d éputé de Si­
vas M. e msettin fait appel à l' cHis­
loire 011oma11e• d"Ahmet Rasim. 

Quant à M Abidin Daver , à qui re­
vient l'honneur d'avoi r pris l'iniltative 
de celle céMbraLioo, il conelut avec 
beaucoup de logiqu" que l'ee3enliel, 
en l 't ccurrence,c'est de cé lébrer le sou· 
venil' du grand marin turc el que la 
date choioie à cet effet n'a qu'une im­
portance très rblalive. 

Les luttes intestines en France 
- -· 

Paris, 24.- Eulra le gouvernement 
et les part is du !roui populaire et no­
tamment entre l•s membres du cabi· 
net continue le jeu qui co111iste à at­
tribuPr aux autres la re1ponsabililé 
de la France vie-à-•is de la er1Re tchê· 
coslovaque. Les milieux de la droite 
relèvent que ce5 débats ont de 
graves répercussions sur le plan in­
ternational et ne renforcenl guère 
l'autorité el le pre1lige Il• la France. 

, = = 1 FEUILLETON DO BEYD6LD na. 

Les débats ~rnl porté ensuite sur la un dlcre /a été promulgué qui assur 
Caç')u don\ s exercera le contrôle et , . " 
les sa notion• qut seront appliquées tordre de pré/ére'.rce a foule demande 
aux magasin9 qui n'ob3arveront pa9 de /ransporls prese11/ée par les auterités 
la /oi.C'eal à la muuicipaiit ~ en ~ffe t I militaires, sans tenir compte du trafic 
qu 11 a;ipartrenl d e fixer ces sanclmas. des voyageurs el des marchandises le 

D'autre pari en vue d'éclairer le pu- t . · 
blic sur los dispositions de cette loi I dkrel suspend egalemerrl /es conl~ats de 
011 imprimera dix mille brochures et _ travail qui son/ subord1m11és d 1 e.técu­
de~ affiche~. j tion immédiate el ir1/.!grale des besoins 

LPs ~picier• devront affi~hu uoe rnililaires. Ces mesures son/valables éga­
p_aucarle avec_ !'111sct·iptio11 « Pazarlik- ' men/aux sociétés delransportsmttorno . 
s1z saP~ yaptl1r" (•eete aansmarchan· 1 bï 
dage) 'es. 

-- ! 
l 1 E Cursliss tl 3 Bœing • 011/ ill aba/111s: 

1 
La gaerre 0 Vl 8 en spagne au cours d'un autre c•rnbat u11 • Nartm-BJrn-

btr • tl l • 6œing 011/ subi lt "'~"'' sort ; 
l 1 U 1 f t dB l'EbrB I ~ , Bœing • ont lit! d<>certduJ tors d'un troi· " avance s r E ron sUme combat. A ct5 appam/J, do11/ '" de>truc-

Au c.-•ur.s dt la jourflit dt vt!ndrtdi, dll11S lt 
.st(ltur dt l'Ebrt, lts 11atio11aux ont poursuivi 
/tur dVanct , occupa111 di/flrt11tts ligntJ dt 
tranchlts " rouges • tl 1111t pos1tion ilnpor/antt; 
ifs on' capturl -100 prisonuitrs tf un 1101nbrtux 
mRliri1/ - uotomment plusieurs armt.s au/o-
1natiqve.s. l 'n char d'as.saut n été 1nis hors d'u· 
.cogt. 

Doris /t secteur dt ftfa11za11era 1 au cours d'u11e 
reconnaissance dans la zone où st .so11t dirou/is 
ces j#urs derniers dt uioleuts combats, les nn· 
tionaux ont enseutlt dt nombreux cadavres tf 
capturé 89 prisonniers. 

DaflJ /t secteur de Puerto Calalravtno, sur le 
front dt (grdoue, une attaque ~rouge• a Ill rt· 
pousste. 

Au cours d'un co1nbal air1t11, vendredi, J 

tion tst certaine tl co11frôllt, il /011/ en ajouter 
2 autres dont la perle est probable. 

A L'ARRIERE Di;S FRONT!: 

Les manœuvrEs de HEgrin 
Burgos, 2•. - Au sujet de cariai· 

nee manœuvres essayées par M. Ne· 
~rio à Genêve, la presse souligne qua 
t Espagne nationale répond par ses 
bulletins de guerre, 11xcluant tout& 
possiblité de médiation ou de corn· 
promis. 

Nous prions nos correspondan le 
éventuels de n'écrire que sur un 
seul côté de la feuille. 

Aprè1 les derniàre1 manifestationa en Tch60011lovaquie. - Un magasin 
dont lea vitres sont bria6ea. - Le pnbllo lit un manifeste 

s Il 
bridges m'ont toujours mortellement 1 poisonné !1'00 existence pend9:nt sept . Rn Centre 5anitairE d'EtimEsgut 

1 LES 
eormais délivrée el de pouvoir diapo- maintenant que iirâce à Dieu nous donnerait cent pièces d'or il qui pour­
ser de mon tempe ! sommes séparés el loin l'un de l'au· rait en dêcouvrir un. Des cenlainea 

Secon 1 point : il n'est pas vrai ~re · Et puis il Y a des choies plus de visiteurs sortirent bre !ouilles, lors· 

• • • 
Prague. 26. - l '' Radio lchéco;/01"t· 

quie a1111011ce qu'd 20 heures Sir ,\'otJI 
New/011 a remis au gou11ememe11t tchc· 
coslovaque le mémor.rdum alle1111rl'i q1ttJ 

H Chamberlain s" était c/1<1rge de /ur 
/rt111s111ellre. 011 ajoute d ce propos : 

, Le gouvernement tchécoslovs· 
que examinera très attentivemen ... ce 
document, conscient de la très gran· 
de responsablité que comporte eette 
tâche. Il le fera dans l'atmosphère 
calme et sereine du peuple tchécos· 
lovaque, pleinemeltt conscient de Ja 
situation, de ses responoabllités et d• 
ses droits. 

LA BOURSE 
Aokara 23 Septembre 1938 -- -

( Coun Informatifs) 

Act. Tabllc~ ·rurcR (en liqui .lation) 
Banque d'Afraires au porteur 

Act. r.1in1nin .Je Jl'er cJ ' An11.toliP. fl'l 011) 

Act. Bras. R6unies Bomonti-Neclnr 
Act. Banque ottomane 
Act. 8'1!1 t'I P- C 1 -l" "ll • •• 
Act. Chnente Ar.;Lt 1l-

LI•· -1 oq 
1~.-

24 .SD 
1. tO 

25· • 
ioz.-

9 \)( 

Obl.Cbe1ni11 do Fer Siva '!-~r1.ur11 1n I 1 lOO·­
Obl.Cheminde Fer Sivas-Erzurum II 1 100· 75 

Obi. Empr. intérieur 5 Dio 1933 
r Erganl) ... __ .. .. __ .. 

Emprunt Intérieur 
Obi. Dette Turque 7 'I, >'o 1q31 

trnncbe tère Il III ··- ... .. 

96· l 
ennuyée ; je suis ravie d'en être dé· ans, con1tn11àt à me l'emJ>Otsonner purte de la 2èm• page) 

que j'aime Malleo et que je l'ai quitté importantes, tu n_e tronfel pas ? . qu'un vieux, ayant soieneueemenl 
par dépit el par jalousie. _Après.c~s dern_1ers mols s~rn visage &xaminé le salon à travers 808 lunettes Obligation• An •llolie 1 11 ur . 

.le ne l'aime pas, je ne l'ai jamais "'1mmob1ltsa,_ sérieux et trag1gue_; elle d'écailles, tomba 00 arrêt devant le Anatolio .......... _ .. ... . . Ambitions DBçnEs 
19.~i· 
10 . t1~ 

:10.e" 
t03· -aimê et je ne l'ai quitté que pour de11 posa une ~am sur la tête du 1eune manga!. 11 s'écria. • Pacha, Pacha, où Cr6dit Fo"cier t903 ... _ ... . . 

raisons de dignité el de bon sens. !tomme, lm caressa les cheveux, les 081 la pincette de ce manga!? • 1911 9J . 

par ALBERTO MORAVIA Je ne puis 1admettre, ajouta-t-elle 1oues, le menton, comme à un enfant, Noue nous s~paràmes en ria~t, el ·---------------~ 
d'une voix dure, que mon mari se aaRa cea11er de _ l'envelOJ>per d'u_n re- avec la décision ferme de revenir un 
laisee mener par le bout du nez par g_ard à la fors suppliant et impé· autre jour pour visiter ensemble qu11l-ROMAN TRADUIT DE L'ITALIEN 

\I 
une vuliiaire aventurière, qu'un hom· rreux. que• villages. 

Il per Paul-Henr ·Michel me de son àge se rende ridicule aux ~ou bras rond. et fort! ~auche111ent Les rues 8001 éclairées, les rever-
==~-==,..-====== y yeux du mopde entier il eause d'une tendu, compr1ma1t sa po1tr1ne, cepen· bllreR brillent. Et eu reutraul par la 

petite sotie qui pourrait ê:re sa fille. danl que sa tête dressée, mterroga- grande rue je me pose à moi-même 

PREMIERE PARTIE 

l 

tomberait dans sa solitude, dans sa Ça non, Pietro, repril·elle après un si- live et volo_nta1r_e, semblait vouloir celtli question : 
r~acune vide et. Pietro pourrait aller/ leac~, les sou;cils relevée, tirant sar r:e.1ner l'élan ~nfér1eur du eorps et Vé· Est-il très éloigoé, le temps où tous 
dire partout qu il avait eue il ses see iambes d un geste nerveux le bord r1f1er, avant s abandonner elle-même, nos villages seroul ~emblables à Eti-
pieds, supplianle el à moitié nue, et brodé de sa chemise, non, je ne puis la résultai du geste séducteur. mes/tut? 
qu'il avait repoussée. l'admettre. Mais les convictions altruistes de KEMAL ZEKI GEN<JOSl\IAN 

Elle /iprouvail ue serrement de la Il n'est pas question là de jalousie, Pietro, une fois qu'elles avaient pris 
goriie, un chateuillemenl du nez qui encore un coup, mais de dignilé et de racine, tenaient bon. Brevet à céder 
annonçaient les larmes. bon sens. 

Quant à \!arie-Louiee, la pire con· Puis la pensée loi vint que Pietro Tu ne m'aa pas compri11e, conclut- (d suivre) Les proprtétairea du brevet No. 
fusion rêguait dans son aspril. Bien hésitait par scrupule et, dan1 son dé· elle avec une sorte de laesilude dé· 1008 obtenu en Turquie en date du 
plus qu'il ne l'offensait dans son sir de le persuader, elle se domina : goûtée, je n'ai pas besoin de Mat- 2 Octobre 1929 et relatif à un« ap-
amour·propre, le refus de Pietro lui - Quelles bêtises ! s'éoria+elle, tee. pareil pour calfater des ancres, des 
in•pirait une panique irraisonuée. soudain redressée, avec un ~clat de Si on a besoin de quelqu'un c'est de ponts de navire, des boulons et aulres 
li fallait donc que rien ne lui réuaafl, rire forcé et magnanime-maie quelles moi, c'est de moi qu'ils ont b1Soin lui, Sahlbl: O. PRIMI analogues ,., désirnnl entrer en rela-
pensail-elle. têtisee, mon pauvre Pietro ! sa sœur, sa maîtresse el tous les Umumi Ne~riyat Mlldürll • lions avec les industriels du pays 

Elle a'éta1\ déshabillée, elle a' était El lu pr6tends m'avoir comprise ! au Ires. Dr. Abdlll Vehab BERKEM pour l'exploitation de leur brevet. soit 
montrée uue à cet homme qu'elle mé- Ce n'est pourtant pas me comprendre D'ailleurs à quoi bon parler de Berekel llade No .H .. I.) M Harti ve Sk par licence soit par vente entière. 
prisait, et cela pour rie1_1 : elle n'aurait que de me croire incapable de vivre lui? (De nouveau lraublêe, elle éclata Pour plus amples renseignements 
quand même pas la saltsfaotion d'op· aeule et hors du monde. d'une rire faux.)II serait un peu fort, Telefon 402.3 e'adre

11
ser à Galata, Per~embe Pazar, 

poser un amant à aon mari. elle re-j Oea bals, ces réceptions, ce thés, ces avoue-le, que Matteo, aprlls avoir em- Aslan Han, Nos 1-4, 51ème étage 

Lon·lr.J" 
New-York 
Pari A 

&litan 
Genève 
An1slerda1n 
Berlin 
Bruxelle1:1 
Athène• 
Sofia 
Prague 
MadriJ 
Varsovie 
Budapest 
Bucarest 
Belg1·~ ,l~ 

Yokob .{nht 
Stockll >I m 
Moscou 

CHEQUE':> 

Change Fer1nrt11r0 

1 Sterlin~ 6.07 
100 Dollar 12, H4 
tOi) Franr.i J.40 
100 Lires 6 615 
100 F Sui!'l.:iei; 28 . 5q7~ 
100 Florins 6~.011 

tOO Reicb.smnrk1 60 lO:llJ 

lW 8dlga-t l i .~'' 
100 Draehmes t. t075 
100 Levas t t~Rô5 

100 Cour.Tcbcc 4 3;50 

103 Pesol•• 6 117 

100 Zlotis 23 6:J11 
2t.9lJ75 

100 Pengos 
0.01'' 100 Lays 2 .Bl .1 

100 Dinar.:S 3ô .4375 
100 Ye111:1 31.29J; 100 Cour. S. 

.o:!J. 7~iJ 100 Roubles 


